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I HON. JEAN FRI^:\'()ST,

1
i Ministre ilo la ColoniMalion, Jum Mitjes et dos IVcherie»,

i
1 Québe»'.

Monsieur le Ministre,

.l'ai l'honneur de vous soumettre moi> rapport annuel s ir les mines de la

Province.

Les progrès si^jualt-s dans mon rapport précédent se continuent et l'activité

des cherelieurs de mines se manifeste pt.r raccroi-iKtinent conNidérable des recet-

tes du Bureau des Mitiis. Au point de vue de la production, elle s'est élevée de

S8,750,000 l'année dernière à S"'),500,000 pour l!»0(i. Des découvertes intéres-

santes de (|Uartz aurifère ont élé faitt;s près du lac Opasatiea, au noid du comté

de l'onliac et tout fuit présager <|ue d'autres découvertes suivront flans la sai-

son prochaine. A Chibogomo on a reconnu l'existence du Cohalt, prouvant

ainsi la similitude de cette formation avec celle au .Sud-Ouest où se sont faites

des découvertes t-i merveilleuses. On peut donc esj)érei- (|Ue, une fois desservie

par des chemins de fer, notre grande région du Nord, Témiscamingue à Mis-

tussini, prendra un développement comparable a celui des plus riches parties de

notre Province. Dans ce travail vous trouverez les notes habituelles sur les Mi-

nes en opération et un rapport spécial accompagné d'une carte sur une explora-

J tion <|Ue j'ai faite au nord du comté de Pontiac et au-del»i de la hauteur des

I terres.

I
J'ai l'honneur d'être,

Monsieur le Ministre,

Votre dévoué serviteur,

J. OBALSKI,

Surintendant des Mines.

Québec, Avril 1007.





EXPLORATION AU NORD DU COMTÉ DE PONTIAC

Le» (UVotivcrti's importantes fiiitis à Colmll (Oiitaiio) ont l'U un certain

retentissement tlaim la province <le (^?lH•l)t•l•, à lV,><t il» Ui- Témiscamin;;ue et dt-

la ligue frontière d'Ontario où la ni«'m<- formation lluronienne existe.

Aux moi» de juin et juillet, j'ai oxplon- une partie de cette réj,'ion en sui-

vant, le chemin .suivant : parti de Ville-Marie iii transportant canots et provi-

hiouH par le chemin traversant les cantons île Duhamel et 1.4VVerloclHTe jiisi|Uii

la ferme (iillien au fond de la Haie des (Quinze. De là, suivi en canot cette haie,

traversé le lac Kxpanse puis la rivière Ottawa iiis(|u'à sa rencontre avec la

rivière Kinojevis, monté cette rivière, puis la ri\ière Kee\vai;aiiia jusqu'au lac

du même nom (|ue j'ai traversé dans su partie nord, ainsi (|Ue le lac Xeuapima,

de \k par la charge de ce lac jus.ju'à la hauteur des terres,. pi on pa.ssipar um por-

taj^e de 2 milles conduisant au lac Askikwaj, traversé ce lac au sud jusiju'à sa

charjje i|ue j'ai suivi jusiju'au hie Kienawisik i|Ue j'ai traversé, ainsi .jue

le lac Long et le lac Wiijuaskopang jnsi|Ue près de la hanteiir des terres :

de là, en revenant sur mes i)as, j'ai traversé les mêmes lacs et le lac Aski-

kwaj vers l'est ju8(|u'à la rivière Harricanaw i|Ue j'ai descendue jusi|u'au lue

Ohal.ski, situé à environ Kl milles du tracj du Transcontinental, .l'ai exploré

cette ligne sur une <)uinzaine de milles de chaiiue côté de la rivière Harricanaw

i|ue i'ai ensuite rejoint en descendant la rivière l'eter Hrown. .l'ai ensuite suivi

le même chemin .|u'en venant jusim'à la rivière Kinojevis, i|uc j ai remonté ju.s-

(|n'à la cache No. !> d'où j'ai exjjloré la ligne entre les lacs Miilswurth et Spirit.

J'ai alors redescendu la rivière Kinojevis jusiiu à la hranche Ouest, (jne j'ai re-

monté jnsiiu'à la hauteur des terres en travisant les lacs Kajakanikamac et

Kakanieoiian. De la hauteur des terre." je suis deM-endu jusipiau lac Agota-

vekami que j'ai traversé au nord-ouest justiuà la rivière Ahitlihi <|Uej ai descen-

du jusqu'au lac du même nom ; je l'ai traversé à l'est et ni remonté la rivière

Amitikik jusqu'à la ligne du Transcontinental, .le suis ensuite revenu en tra-

versant le lac Agotawekami que j'ai traversé du nord a\i sud, suivant ensuite la

rivière jusqu'au lac Obadowagasking, que j ai traversé jusqu'à la hauteur des



f r

(erroH. De l'autre côté du Forta;;e j'ai .suivi le lac OpaHatica, la Loiiely River.
|

les Irtcs Barrière et Ohikol». d'où j'ai rejoint le lac des Quinze, me rendant à la
feruie (JiHien, d'où j'étais parti, après avoir couvert environ 600 milles.

Deux autres clienu'ns peuvent être suivis pour se rendre au lac Askikwaj :

lo. On peut, après avoir lai.ssé le lac Kxpan.se, suivre la rivière Ottawa ju.siju'à

une chaîne de petits lies (pii condui.sent à la hauteur des terres et de là au lac
\Vii|uaskopang.

2o.()n lusse la rivière Kinqjevis à un portajre conduisant au lac Long, puis
au lac Wabacouset à laiivière Keekeec pour atteindre la partie sud du lac Keewa-
gaini Ces deux routes .s.;,it plus courtes comme distance, mais plus difficiles à
cause de nombreux portages. Par le ch.Mnin .,ue j'ai suivi on petit compter
sept jours, depuis la ferme (}illie^ jus.ju'au lac Askikwaj. avec seulemont huit
portages ainsi <,,ue suit : Sur la rivière Ottawa, Esturgeon, 7 arpents ; Petit Es-
turgeon, immédiat.ment aprè.«, 1 arpent : Sur la rivière Kinqjevis, Cyclont;, Sur
pents, suivi d'un petit sault de la rivière

; Clay, 21 arpents
; Cascade, 14 arpents ;

Sur la rivière Keewagama, en arrivant près du lac, un petit rapide de 1 arpent,
suivi (l'un autre de 5 arpents : enKn le portage de la hauteur des terre», 2 mil-
les. A partir du lac Askikwaj on ne rencontre plus d'obstruction, sauf trois pe-
tits rapides au nord du Tian.scontinental, sur la rivière Harricanaw. «jui se des-
cendent sans portage. Totis les portages ci-de<sus sont faits pour éviter des ra-
pides, mais généralement on les .saute en descendant. En dehors de ces rapides
les rivières rencontrées sont assez larges et profondes et ont peu de courant, sauf
dans quehjues endroits rétrécis.

Aspect général du pays

La région parcourue depuis la baie des Quinze est généralement plate ou
ondulée, elle est encore as.sez bien boisée, mais une bonne partie du bois de com-
merce y a été enlevée, elle est d'i.illeurs .sous permis de coupe de bois. Dans les
parties ba.sses le sol est argileux et .le tr.''s Iwnne qualité dans la vallée des riviè-
res Ottawa et Kinqjevis. On y n oit de distance en distance des collines rocheuses
dont nous parlerons plus loin. La hauteur dts terres est rejointe insensiblement

n
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it ne présente qu'une légère élévation audessua des terrains voisins. Quand on

k passé cette hauteur des terres on trouve le grand lac Askikwaj d une largeur

le 8 milles E. O. par 7 milles N. S. dont les rives et les îles sont rocheuses, lea

irèves étant formées de cailloux et de sable; la vallée des rivières eondui-iant

%xi lac Wiquaskopang renferuie aussi bi;aucoup de terres basses argileuses avea

(des collines rocheuses, on y voit encore un peu de bois et sur le côté Est du lac

~|jong il existe du pin actuellement sous limite.

Depuis le lac Wiiiuaskopang jusi|u'aa lac Askikwaj la rivière est large et

|)résente une profondeur supérieure à 15 pieds pouvant avoir une étendue d'eau

navigable pour de gros steamers et qui d'ailleurs st- continue jusqu'au 1er rapide

de la rivière H'irricanaw formant environ 70 milles de navigation.

t
Quand on descend la rivière Hanicanaw en laissant le lac Askikw;ij on ne

i-encontre que peu de collines rocheuses (jui, d'ailleurs, appartiennent toutes à la

formatioa Huronienne et à des granités et sycnites de cette époque. Le terrain

est plat et recouvert d'une épaisse conflit! d'excellente terre argileu.se (|u'o:i

jBonstate des deux côtés de la rivière. O.i y voit aussi <|uel(iues pvrties plus

Ibasses qui sont inondées aux hautes eaux mais ()ui seraient facilement assé-

:i;hée8 si on taisait disparaître lobstr jction (jui existe au preinier rapide de

ja rivière Harricanaw et (|ui permettrait de I>aisser son niveau d'environ 3 pieds.

A la suite de ce premier rapide qui se desicend facilement on trouve deux

iutres rapides de cailloux (jui ne nécessitent pas non plus de portages.

-.1?

il La rivière depuis le lac Askikwaj jusqu'au lac Obalski, soit environ 50 uni-

fies, présente plusieurs petits affluents navigables en canots pour (iueli|Ues milles

mt dont le plus important est le ruisseau l'eter Brown, à 5 milles en haut du

l^remier tapide, (|ui est navigable pour 15 à IH milles avec i|uel(iues obstructions

^peu importante.s.

"f A environ i de mille en haut du premier rapide la ligne du Transcontinen-

tal R. R traverse la rivière Harricanaw en un point où les rives sont argileuses, la

largeur étant de 400 pieds et la profondeur de "2») : à partir de ce point j'ai suivi

Jla ligne à l'Ouest jusqu'au Spirit Lake (|ui parait .se trouver juste au Nord de la

îliauteui- des terres. Sur ce parcours de 7 milles le terrain est formé d'une terre

"fargileuse assez bien boisée pour 3 ou 4 milles, puis de petits marécages à fond
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de cailloux et couverts de mousse et de petites épinettes noires: les bords du
lac Spint .,ni peut «voir 2 milles de long par un mille de large sont plats et sa-
bleux. Sur toute cett.- espace on ne voit pas de roche eh place, mais seulement
quelques yros cailloux rouK'vs f^énéralcment de diorite et diabase.

J'ai suivi la lijrne à lEst de la rivii?re Harricanaw sur environ 15 milles
On trouve dabord un terrain plat de bonne jjlai.se. apte à être cultivé et couvert
de iKJiN n.oyt-n composé en nmjorit.. dé-pinotte noire, de cyprès, de gros tremble
avec un p.-u dV-pinette grise et d.- bouleau, puis quol.,ue8 petits marécages à fond
de glaise ou de cailloux de peu détendue et ne paraissant pas non plus séten-
dre loin de la ligne au nor.l et au sud. A environ 7 milles de la rivière et au
nord de la ligne existe un effleurement rocheux assez considérable de 120 pieds
de hauteur montrant de la serpentine dont i! sera parlé plus loin. De là jus-
.|uau Pfter Brown creek, le terrain est argileux, couvert de bois moyen et le
même terrain avec alternance de .,uel.,ues petits marécages à fond de glaise se
rencontre encore sur une distance de 5 milles à 1 Est. Je n'ai pas été plus loin
mais les ingé-.ieiirs du Transcontinental m'ont rapporté .,ue à partir de ce point
ju.squa la nv,ère Bell le terrain est généralement marécageux, tnai% cependant
assez solide pour être traversé par la ligne du clr min de fer.

Toute la région depuis le lac Askikvvaj jusqu'à une couple de milles au
>ord de la ligne et les deux côtés de la rivières Harricanaw telle que rapportée
plus haut forme un territoire remar<|uablement bc-au pour la culture, le sol est
argileux et plat, la différence de niveau depuis la rivière jus.|u a la tête du Peter
Brown, soit 1

1
milles nVtant .,ue de HO pieds ; ce terrain est également bien

draine et vu sa situation, traversé par une grande rivière navigable pcmr stea-
mers et par une gronde ligne de chemin de fer est certainement appelé
a un bon avenir au point de vue agricole. Comme climat les doux mois
de j.iiM et juillet pendant les,,n,.ls Je me suis trouvé dans eette ré-'ion du Nord
étaient aus-i eha.ids .|ue le s,„| ,1e la provinee, à l'exception de quel,,ues nuits
de gelée blaiiehe au commencement de Juin et au milieu de juillet qui ainsi .|ue
Je m en suis assur.'- au retour, se sont produites à la même épo,,ue dans toute la
jii'ovinee.

La glace des lacs dans le haut de la Harricanaw était partie vers le

5 mai etjai appris ensuite que l'été s'était continué dune favon normale jusqu'à
la hn de septembre. Quelques plantations de patates et même de grains faites
aux dépôts du Transcontinental ont tiès bien réussi. Je comprends que d'après
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La observations faites il v a eu de très basses températures remarquée eu hiver,

mais d'une fa..-on générale on peut dire que le climat de cette région est compa-

rable à celui du Nord de la province.

-î

Au nord du lac Abittibi le même terrain argileux se rencontre et je l'ai

.^notamment constaté sur la rivière Amitikik. A 15 milles environ du lac, M.

ÎIolH^rly ingénieur du Transcontinental, a défriché un petit morceau de terrain

•et V a semé des patates et des grains et planté des arbres fruitiers. Au com-

mencen.ent de juillet, .juand je l'ai visité tout paraissait bien pou.sser maigre la

'sécheresse, et j'ai appris plus tard que tout avait bien réussi. Des e.sa,s

de culture au lac Abittibi. faits sur une plus grande échelle, ont aus.s. don-

né de bons résultats. Cette bande de terre argileuse parait se continuer vers

l'Est avec d.s alternances de marécages et d'un peu de terrain sableux ;
on peut

d'ai'leurs dire que toute la région située à l'Est du L.vc Témiscaminguejusquau

delà de la hauteur des terres contient de larges iKjrtions de bon terrain .jui ne

{peuvent n.anquer dé rc ouvertes .,uand des voie» de conunu.ucauons seront

)t établies.

^ Le bo^s est assez abondant mais a déjà été exploité le long de la rivière

'

Ottawa et des grandes voies d'eau; en s'avan.;ant ver. le Nord il devient plus

petit et les es.sences dominantes sont l'épinette noire, le cyprès et le tremble. Ce

dernier est particulièrement abondant et atteint des dimensions qui pourraient

le faire utiliser pour des usages locaux. On ne voit .(ue peu de pm etd epinette,

cependant il existe du pin sur le cAlé N. E. du lac Long au-delà de la hau-

teur des terres et un peu de belle épinel*e grise dans la vallée du Peter Brown

creek.

J'ai si.rnalé les quehiues rapides ou chutes qui leurraient être utilisés coi«-

me pouvoird'eau. mais leur capacité n'est pas énorme. Au delà de la hauteur

des terres, dans la région de l'Harricanaw, je n'en ai pas vu d'utilisable.

Dans les rivières et lacs (|ue j'ai suivis on trouve le brochet, le doré, l'es-

; :
turgeon. Le brochet paraît le plus alwndant d'après les postes de pêche des

\ sauvages.

Dans la .saison où j'ai voyagé, j'ai vu peu de petit gibier, mais ai rencontré

un grand nobre d'orignaux notamment vers la hauteur des terres. ^ ).. y voit

f ausïi du chevreuil.

'S
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Géologie

En prtitHiit (If Vill.-Mario on suit !«' chemin (Hii traverac une réylDn fertile

où on voit jM'U di' roclits affl.-uivr. Au bout d'un»' dizaine dv milles, lo terrain

devient plus accidenté et on rencontre après avoir pas^é la rivière à la I^outre

des affleurements de roches vertes de formation Huronienne. Du dépôt Gillies

jusi|ua la Lonjîue l'ointe, on trouve éfjalement des roches d'aspect éiuptif res-

semhiant à de la diabase. De ce point Ju8(iu'au lac Expansé les roches sontcom-

sées de jrranit et sur l'île Hrysou de Ce lac, des prospects ont été faits jKJur mica.

En contimmnt à remonter la rivière Ottawa, le terrain est peu accidenté et les

affleurements rocheux sont composés de «ranit (pli parfois tourne à la pegmatite.

Quand on prend lu rivière Kinojevis vers le nord, la roche est du gnei>s et on

retrouve cette même roche .jusi|uà l'entrée du Crooked Lake ; en continuant, 1»

roche > ' ^nge en (|Uartzite et a le caractère Huronien, tandis ipie depuis la Lon-

gue roi.juscpj'à l'entrée du Crcîikid Like les roches rencontrées, gneiss et

granit, appartiennent au Laurentien.

Le premier rapide rencontré (rapide Esturgeon) est passé par un portage à

gauche de <i arpents, t'est mi rapide de cailloux et dans le portage on voit un

bloc de pegmatite, on y a atissi trouvé un peu de molybdénite ;
un autre petit

rapide suit le jjremier. le jwrlage à gauche a un arpent. En suivant la rivière,

(|ui ne présente nnun faible courant, les rives sont plates ou un peu ondulées,

bien boisées et couvertes de terre argileuse et dalluvion. On ny voit guère de

roche, cejiendant après avoir pas-sé la rivière Koger, on passe entre des collines

de granit tt de pegmatite d'une couple de cents pieds. Quelques milles plus

loin, nous laissons la rivière OtUw par où on petit se rendre aussi à la hauteur

des terres, pour prendre son a la rivière Kinojevis (jui va se cf.ntiinier

sans obstruction dans un terrain dailuvion plat sans affluents importants jusqu'à

la décharge du lac T..ong, (|ui est ar.ssi un chemin de canot pour aller au lac

Kcewagama Le terrain de\itnt plus rocheux et on pa.<^se entre des collines de

gneiss de 100 à 200 jjieds de hauteur. Le gneiss est d'alxjrd micacé, ))uis de-

vient plus <|uartzeux et en examinant vers l'ouest on voit une suite de collines

semblables, te continuant jus(|u'aii Ciooked lake.

Li rivière présente au -si plus de courant et à un point, aux basses eaux, il

y a même un rapide, mais qu'on ne portage pas. En arrivant à l'entrée d'une

baie profonde nommée Crooked lake, ou constate encore du gneiss des deux côtés.
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C'est là (|ue passe U- chemin d'iuver cmployi- en l!)05-06 pour tnmsiwrter lea

provisions aux .-xploiateurs du Transcontinental. Jus<iue-là, les roches rencon-

trées présentent un caractère Lien ncttenient Lauftnlien, étant des granits et

des gneiss, mais maintenant elles sont chanj^ées et deviennent comparables à

celles de la formation Huronienne. la rivière h'élarjjit sous le nom de lac Ki-

nojewis et on traversée des iniartzitcs à droite : une grosse île haire la rivière dont

le courant devient plus fort <ie chanue côté, puis en continuant on voit une suc-

cession de roches arrondies <le couleur verte, à j,'ruin assez Hn, avec un peu de

quart/, et (pie j'ai manjué sur la carte comme diorite.

Aux environs du tracé sud du Ti.in.Heontinciilal. ces roches sont bien déve-

loppées et chaTigent un peu de caractère, on les voit sous forme de grosses colli-

nes arrondies ; sur la rive droite, au sud de la ligne, il y a une colline de cette

roche avec un peu de (juartz, et la ligne elle-même tr.iverse des collines de roches

vert clair, à graii Hn, contenant du mispickel, dans laquelle on voit un peu

de ca'cite. En continuant, on rencontre une roche <le ccmieur claire, contenant

beaucoup de fehlsath bhinc. A environ 4 milles au nord de la ligne, on voit

une diorit.' schisteuse, tandis .|ue sur la gauche une colline l)oisée de 2 à 300'

eï-t probablement de la même roche.

La rivière continue à couler tranquilU ment, sans grand courant, sur une

largeur de 1
50' environ dans un terrain plat dalluvion, couvert de bois varié, épi-

netle grise, tremble de grosse dimention. cyprès et .(Uehiues rares pins, jusquau

rapide\'ycl"ne. que j'ai nommé ainsi par suite des ravages visibles quy a fait

un cyclone récent. Des deux côtés de ce rapide (lu'on portage à gauche sur :î

arpents, on constate un grand déveloi)pement de roche, particulièrement sur la

droite. (Va roches dioriliques, de couleur vert foncé ou vert clair et d'aspect

parfois s^chisteux, présentent aupsi des masses à grains plus gros que j'.a indi-

,,ué.s comme gabro, la pyrite de fer est a-sez alwndante dans les schistes

Sur la gauche, j'ai constaté une i)etite veine de calcite avec de la pyrite de fer

et de petites taches de galène. La rivière pourrait être facilement barrée en ce

point et on atteindrait une hauteur d'eau d'une douzain.' de i>ieds sur une lar-

geur de .-)0 pieds, donnant ainsi un pouvoir disui <le t|uclques centaines de che-

vaux. Quehiups arpents plus loin on pas-se à la main un autre petit rapid»' svu- des

- roches .semblables.

On laisse à gauche la branche ouest de la rivière Kinojevis et la rivière

se continue sur 7 à 8 milles sans grand courant, dans un tei rain argileux
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boisé très propre à ]a culture juH'|u'à un petit rapide sans ]M)rtage Huivi

de Huite par K- Clay Rapide, iioininé ainsi à cause de l'argile couvrant cette

région. Cet argile, dû à la^ëconiposition des roches voisines, est bien com-

pacte et apte à la fabrication des briques et de la i)oteric : son origine

est bien démontrée par l'existence de petits cailloux de formes étranges et ar-

rondies et ((ui consistent en une roche vert grisâtre à grain tin. Ce rapide de

cailloux .se pas.se à droite par un portage de J de mille. Après avoir passé le

portage, on rencontre .sur la droite des schistes chloriteux puis de la diorite

verte parfois schisteuse, contenant queUnies veines île quartz avec pyrite de fer

A gauche, le terrain est bas et marécageux ; on rencontre des plateaux d'al-

luvion, mais la terre paraît moins bonne.

A environ G nilles du portage, sur la gauche, se trouve une colline dénudée

de gravier d'environ 150 ,
qui paraît se continuer au N.-E. par des collines sem-

blables, tandis (|ue vers la nord et le N.-(). on aper(,'oit des collines rocheuses

d'environ 500' de hauteur. La colline est compo.sée d'un gravier lavé sur

le dessus, taudis qu'à 1 ou 2 pieds de profondeur, on trouve du gros sable de

mer. J'en ai lavé une couple de plats sans trouver autre chose qu'un peu de

sable noir.

De l'autre côté de la rivière se trouve un affleurement de roche verdâtre

arrondie, au grain as.sez tin, «jue j'ai appelée dialtase et qui renferme de petites

veines de calcite.

La rivière coule dan.s n\. tenain plat jusqu'au rapide Cascade qu'on passe à

droite par un portage de J mille. Le rapide pa.sse sur de gros cailloux de dio-

rite quartzeuse ; 3 milles plus loin, on monte un petit courant. Le terrain est

plat, mais sur la gauche on aperçoit des collines rocheuses.

Trois milles plus loin, sur la droite, existe une grosse colline dénudée, de

200 à 300', composée de quartzite traversée de nombreuses veines de quartz

aj-fint d- épaisseurs qui vont jusqu'à 6 pieds. On y voit au.s.si de la

pyrite, n,. s je n'y ai remarqué aucun autre minéral, et des échantillons que

j'ai fait analyser n'ont rien donné. Les environs de cette colline sont plut«>t

marécageux, mais de l'autre côté de la rivière, vers le N.-E, on apen;oit d'autres

collines probablement aussi quartzeu.ses.
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« Lv rivière se continue dans un terrain bas et niarécHKenx jusciu'à la rivière

'Carcojou. A partir de l.'i, on trouve un Injau terrain arjtileu-c san» roclie» vn

•Vue. Nous laibsons d.- côté la brandie Nord de la rivière Kinojevi«, et nou» pre-

nons au Sud la rivière Keewajî.ima (jui e.st une bille rivière de 120' de lar{,'e,

Ipresciue sans courant et traversant un terrain arjtileux et plat sann roches appa-

' En arrivant au premier rapide, on constate un affleurement de {jneiss d'un

caractère Laurentien, dans lecjuel on voit un peu <le «martz et de la niolyUiènite.

I^ rapide, qu'on portaj/e à ^jauche sur un ariu-nt, court sur le même {jneisi. Ce

3 rapide a une clmte de 7', une larjjeur en baut de 50', il peut fournir uu bon

,i pouvoir.

A partir de ce rapi le, le terrain est moins b •un : il s'élève sur los bords et

devient plus rocheux, paraissant formé dy {jnei.ss. Un second rapide <ju'on

portage à gauche, présente une chute de .S pieds et piurrait fournir un pouvoir

égal au premier.

•i On entre alors dans le grand lac Keewagama. A droite, on voit de la f'io-

Iritre affectant la forme de dyke dans du gnei>s. La grande p»-ninsule à droite

I montre sur la rive du quartz et du granit ; l'intéiieur, <iui prend la form.> d'une

colline de 200 à 300 pieds, a été prospectée et on m'a montré des échantillons

de quartz en provenant et contenant de la molybdénite. Le rapport de la com-

. mission géologique de lîtOl mentionne que des échantillons rapportés de là par

|m. J.-F.-E. Johnston contenaient du bismuth et un peu d'or. Les îles rencon-

I trées dans la traversée du lac sont granitiques.

I En suivant jusqu'au lac Newagama, on voit encore du gneiss. Le terrain

- est alternativement argileux et un peu plus élevé avec un peu de bois

mêlé où l'épinette domine, puis marécageux jusqu'à la hauteur des terres

É(iu'on passe par un portage presque plat de deux milles de long formait

u. une espèce de plateau de terre glaise as? t '. bien boi.sé où on voit nolam-

ï ment de gros trembles de 10 à 12 pouces. Vers le milieti du portage, il y a un

c affleurement de roche verte en partie schisteuse et où on constate de l'épidote

I assez abondante. L'élévation de la hauteur des terres est d'environ 400 pieds

• au-dessus du lac Téiniscamingue.

Quand on a passé le portage on trouve U!ie grande étendue marécageuse

traversée jar un petit canal <)ui en serpentant rejoint le lae Askikwsj. La
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pnrtie Ouest et X (). de ce lac. Mir los bords, est formée de iniMweH arrondieH de
diabase

: le teiiain en anii-ie tst formé d'une argile légère très apte à la culture
et a I entrée même du lac d.-.s fiauvayeH y ont planté dea patates .,ui paraiaaent
trea bien pousser. Le lois a été a. ciennouH nt l.rnlé, et la repou.s.se de 30 à 40
ans se compose de lK)is mêlé où dominent le tremble et le cyprès. Vers le Nord,
on apervoit une rangée de lon;r.us montaunes paraissant se diriger vera TKst.

Ayant traversé le lac dans nn.- direction Est, jui constaté sur les Iwrds do
ce côte des rocbes arrcndi.-s, a.ss.z tendres, un peu schisteu.ses. que j'ai appelées
talcoseet .,ui sont traversées par .,ueli,ues veines de calcite dans 'les.iuelles je
n ai pas vu de minéral. A la cl.ar;re du lac. sur la droite, .se trouve une pointe
montrant un affleurement a.sse/. considérable de rocbe noire cri.stulline dans
aquelle la n.a.s,se est composée de ff'os cristaux de horiieblende. mica noir
b.otite et feldspath oliyoclase. avec des petites veine.s de calcite contenant de la
pyrotlnte De l'autre côté de la cl.ar;;e, on trouve des schî.stes chloriteux En
remontant cette cl.arf;e, on trouve un terrain s, mbiable avec, en un point sur la
droite, de la d.orite contenant une a.s,«e/. forte proportion de fer niagnéti.iue.

A 5 milles environ <ln lac, k droite, on trouve un petit affleurement de ser-
pentnie verte Li rivière a une largeur de 100 pieds, ,!!,. „e pré.sente .,ue peu
de courant, avec une profondeur mesurée allant de 1,5 à 2ô pieds : le terrain est
plat des deux ci'ttés et apparemment de bonne (|ualité.

On arrive prati(,nement .sans rencontrer de roche à une rivière k gauche
qu. ..st le chemin de canot du grand lac Victoria, et on rejoint presquimn.édia-
tement le lac Kienawisik format.t une grande nappe deau dont les bords .sont
alternativen.ent de la terre argileuse ou d.'s roclus dioriti(,ues de couleur vert
clair g.'.néralement quartzeuses et parfois schisteuses. J'y ai compté une ving-
taine d'îles composées de la même roche. Sur lune d'elle située au Sud de îa
l.lus gros.se et où j'avais campé, la roche avait l'aspect d'un .schiste chloriteuK
bleu usé et arron.li à la surface par les glaces et dans la.jnelle j'ai constaté une
petite veine de calcite du .') pouces d'épaisseur.

D'après jarpentnge récent de M. A. lilouin. A. I'.. ,,ui a prolongé vers l'Est
a ligne Kainboth du 40e mille, ce lac ,se trouverait à environ U mille plus k

i £^t que sur la carte accompagnant ce rapport.
'
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odie» de " En sortant de ce lac on rencontre les mômes roclu'.s (iioriti<|UeH des dt-nx

culture fôtôs just|u'à environ 5 nulles à un point où lu rivière sV-larjîit à 500 tt 700

rainaent bicds avec plusieurs grandes baies et prend alors le nom de Lnc Lo m.

30 à 40 l^'s aHleurenients sont du ymiss à mica noir ;;i''néraiement (piart/.fux avec

!e Nord, bart'ois de j)etites veines de ijuart/ et de caraclère Laurentien. Sur la ijau-

Est. elle on voit des collines de 2 à :{00 pieds Lien boisiVs et couvertes ilWs /.

Jjcau pin : c'est d'ailleurs la senk- réi.'ion au delà de la liauteur des terres

3rd8 do t)ii j'ai vu du i)in exploitai)'»' La rivière présente pou ou pas de courant, a uno

ppelôos profondeur moyenne d'une i|uiti/,aiiie de piids, à tond de j;laise, les bords sont

elles je bas "t plats mais s'élevant j^raduellemeiit et stmt couverts de bois môlo d'une

I pointe belle apparence ; il n'y a yuère de roches mais on rencontre des cailloux roulôs

le dans ^^^ diorite et jj^anite parmi lesijuels j'en ai distii);;iié un énorme de 25 pieds de

loDj; composé de conj.'lomérat dioriii'|ue.a noir,

it de la
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La rivière se continue ainfi sur environ N milles puis se rétrécit en pré-

sentant des baies profondes, le caractère du pays étant ^généralement le môme.

t)n arrive ainsi au lac WiipiasWopang dont l'extrémité est à ii milles environ au

I^Tord de la hauteur des terres. On y voit ipielipies îles de pe^jmatite et le lac

est entouré de collines de jH-jjmatite montrant de petits cristaux de mica blanc,

•l'ai examiné (|uelt|uea points mais je n y ai jias rencontré de mica de dimen-

sions commerciales : cependant je suis sous l'impression (pie des prospects réjju-

liers en feraient découvrir. D'après le rapport du j^ardieii de la cache du Trans-

continental la ylace est partie de ce lac le 5 mai.

De ce point (|ui man(|Ue l'extrémité SikI de mon exploration jo suis revoTiu

sur mes pas ju.s(|u'au lac Askikwaj i|ue j'ai alors traversé du Sud an Nord insipi'à

l'entrée proprement dite de la rivière Harrioanaw. Cette rivière est belle et

rjn'ofondc, prati(|uement sans courant et a une lari;eur d'un ipiart >le mille, les

Iwrds ainsi «pie la partie Nord du lac Askikwaj sont formi'--* d'iiiio boile jjlaise

blanche lèjfère <|ui .se continue d'ailleurs pour une vinjjtaine de milles jusi|u'ii 'a

lij;ne du Transcontinental

*

i A l'entrée de la rivière, à droite, on trouve une uia.sse de syénite ijui s3

»?continuc sur au delà «l'un mille : on voit ensuite dos alternances d'arifile et d'af-

r'fleurements rocheux composés de diorite ipiartzeux et de quart zite ; à 5 milles,

.sur la gauche, il y a une colline de >^ra\ ier avec des j^rèvus sableuses où en lavant

iie n'ai rien trouvé ; un mille plus bas, sur le même côté, existe un affleurement

r^de syénite avec des veines de quartz, et un mille plus bas j'ai examiné un îlot

I
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rocheux composé do granit avec des veincH de ((uartz contenant un i>eu de felds-
j

ptttli, de niicu v.t de molylxlénite ; un mille plu» bas, on reujanjuo des deux côtét*

des affleurements de jfiuiss (|uarizeux. La rivière se continue entre deux rives

de jt'a'he ^'«en boisi-es jus()U « ce «|Ue sur la yauclie on constate des schistes diori-

ticjues, précédant un lac de 2 à 3 milles de long sur une couf le de niilles dans sa

plijs Jurande lurj^eur. Plus loin à droite on voit deux jKjintes de schistes diori-

tituies contenant de la pyrite de fer cubinue. On continue alors en lai-^sant If

l'eter Brown Crcek sur la droite jiisju'au premier rapide sans rencontrer de ro-

ches Le terrain est •généralement bis aviu des parties plus hautes montrant la

glaise.

Deux tiers de mille avant le rapide, la ligne du Tianscontinentul traverso

la rivi.-re et l'allilude est là de 1000 pieds. En ce point elle 400 pieds de lar-

ge et une j>rofon(leur au milieu de •2i> pieds ; les deux hjrds élevés d'une di/aine

de pieds sont de la gUi.se et le It-rrain reste plit des deux côté.s, couvert d'épi-

nette noire, un peu de grise, <lu cyprès, du bjuleau et de gros tremble ayant 10

à 12 pouces à la souche et 70 à HO pieds de liautfur ; le terrain y e.st de première

clause, argile l)lrtn!'he légère à bv surr^Cf avec argile bleuâtre plus compatte au-

dessous. Le gardien de la cache Xo H, établi là, y avait planté des patates qui

sont très bien voiiues

Le i)remier rapide présente seu' -ment .'} pieds de ditlérence de niveau et st

descend en canot : il pa.sse sur des roches de qu.irtzite et présente trois chenaux.

Les roches ipii l'obtruent pourraient être facilement minées et en détruisant ce

seuil ou aurait l'avantage de baisser le niveau de la rivière de 8 pieds et df

mettre en valeur une étendue cousidérabl-j de bis terrain très riche qui son'

couverts aux hautes eaux.

tn contiiiunnt. le terrain est j>'at des deux côtés et ne présente pas d-

rwhe. A 2 milles plus bns, on trouve nii petit rapide de cailloux qu'on pa.sse va

canot; à s-a hauteur et sur la droite, à une couple d'arpen's de la rivière, av.

trouve une colliui dénudée de 2.>0 pieds de hauteur composée à sa base deijuart- =

zite et en haut de talcose et (|Uirtz. J'y ai aussi constaté des roehes libres de
'

schiste graphitique. Cotte colliui est d'ailleurs suivie d'une série d'autres dans

une diiection nord et N'ord-Kst. La rivière se continue en terrain bas Mur en

viron 3 milles avec un petit affleurement de dioiite schisteuse sur la droite ou

de la cha'copyrite a été trouvée par des prospecteuri
;
puis 2 milles plus loin, on
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' laisse sur la droite h' Hed Deercreek imvipilile sur une couih' de milles et on

Haute un rapide de cailloux j;raiiili'|Vies de :»()() li 400 pieds de loii^'.

Kii di-scfiulaut. iii rivit-re devient assez. lar;ie, HOO à 1500 pieds, siinn grand

courant, le terrain éUnt hus et boisé des deux c«"itts avec un seul atfleurenuiit de

diorite quartziuse avec veine de .|uart/, à un mille et demi en bas du rapide.

Plus loin, la riviJ-re se continue dans un 'errain m.uvcageux Jusiiuïi un grand

lac- (|Ue mes ;,'uitles ont m.mmé lac Ol.alski. A l'entri-e on y voit de petites élé-

vations dune roclic verdàtre arrondie ijui m'a paru être de la diorile iiuartzeuiie.

.1." n'ai pas travers»- eu lac, mais j'ai estinu- cju'il avait une longueur de milles

et une largeur de :{ a 4 milles avec <|Uel.iues INs. Ce cliemin n'est guère suivi

par les sauvag.'s, mais j'ai appris depuis mon retour (|U il y avait au l)OUt envi-

ron 6 milles d'euu clain-, puis une siicccs.-ion di- rapides sur environ fi milles.

Ce lac RC trouverait d'après mcn calcul a, e.-.viron Iti milles du premier rapide.

Dans tout ce parcours, le terrain e.st varié, mais pré.scnte de bonnes sectioi..

plates ainsi <|Ue des marécages et îles collines rocheuses en arrière.

Je .suis revenu par le même cliemin et ai alors suivi la ligne du Transcon-

tinental vers l'ouest, jusqu'au Spirit Uke, soit environ 7 milles. Le terrain y
°

est d'abord de la glaii-e, puis <lis savanes à tond de ylaise ou de eaillou.K :
les

bords du lac sont sabl.ux. Sur mon i)arc')urs, jt- n'ai pas r.ncontré de roches,

saut' (Hie!(iues caillou.K d.- diurit.- quartz.-ns.-. U.v.nant »'i la rivièrt- Harrica-

naw, j'ai suivi la ligne vers rK.st sur .nvirou \'> milles. On suit d'abord un

terrain plat de glaist-, b'tn boisé comint- ci-dt-ssus pendant 4 à 5 milK-s, puis

de petites savanes à fond de «jlaise ou di- cailloux, mais profondes seulement de

1 à 2 pieds.

A 7 milles d.' la rivière, sur le côté nord de la ligne, se trouve une colline

de roche, de 1-20 pieds .-nviron au-dessus de la ligne. Celte roche se compose à

la ba^e de roches variées ressemblant à du gabro k gros grains, puis à la diabase

'
et enfin à une arkose verte à grain tin, pour se changer au sonnnet en une

serpentine v.-rte contenant d.- petits, filets d'amiante w dépassant pas j de

pouce J'ai prospecté cette colline, mais n'ai pu y déeouvrir de fibre de valeur

conunerciale. Au nord, se trouve un protond ravin et au-d.là on voit d'autres

' collines qui pourraient bien se rattacher à eelle ipie j ai mentionnée au deuxième

rapide de la rivière Harrieanaw.
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Kn Hiiivant lu lii;nt>, un renroiitre, uti mille pliin loin, <in bon terrain <1<> .

(jluini' ijiii vtt juwi" •» IVler l!rown Cret-k. wit 1 1 iiiIIIi-h tlv la riviôre, t-t «• continiio
,

encore Miir i h ') niilU-H. .l'ni suivi lu li;,'nc 4 niilli h uu-ilflii du Pttor Urown

t't aprô» ;i niiiU's, ni trouvé «li- jMlitts savane» ii l'ond (K- ;;liiisc. .l'ai été informé

•|u'on trouvait un luiiu terrain analogue justiuà 'i milles plus loin et i|u'a{)rèi« il i

devenait plus varié avec des savanes plus profondes.
i

J'ai rencontré dans cette partie de mon voyo};e les ingénieurs du Transcon-

tinental i|ui localisaient le tracé Hnal Im W'^ur en ee point, "i une élévation do

80 pieds au-dessus de la rivière itairicanaw et les petites savanes peu profondeM

H fond de j^laise i|Ue j'ai >>i}xiialées pourraient ètn' faeileuient drainées et tranii-

formées en excellent terrain de culture.

Lo Peter Br.)wn ereek ii'e^t pas !i.vvi;;al)lc en canot à l'endroit où la lijjne

le traverse, cependant, au piiiitenips, il doit y puscer I«'aucoup (l'i ii. I^'S lM)rds

sont de la j^laise d'une liauteur d'uin( douzaine de pieds. l'ar lui portaj^e d'un

mille et demi, on rejoint le |M)iiit pur où les canots peuvent arriver et on deHcend

avec un bon courant ce ruifrseau très tortueu.t d une larj;eur de MO à 40

pieds, entre deux rives <l. ;;laise, jusi|u'ii un premier rapide ou'on portaj;e. On
rencontre encore une couple de petits rapiiles iju'on jiasse .sans p<jrta;;e et on suit

sur M à 10 niilles u.ie jolie rivière très tortueuse sans ^^rand courant et (|ui ser-

pente dans un terrain plat, ari^ileiix, bien boisé, oi'i on voit notamment de Ijelle

épinette tjrise. La ri\ ière iiai.ii* assez j)rofondeet s'el.ir;;it ù .50 et 100 pieds. |)ans

tout ce jiarcours. on ne vcjit guère de roche en place et les cailloux des rapides

sont de diorite et (juart/.ite. On rejoint alors la rivière Harricanaw ijui a, en co

point, environ 1200 pieds de large.

Sur le cflté ouest do cette rivière, et un peu plus lias, j'ai renonté en canot

un petit ruisseau sur 2 à II milles, serj)entant dans un terrain argileux bas, et

(|ui donne bien l'idée du rt'-gime de cette région et de l'avantage i|u'il y aurait à

abaisser le niveau de la rivière, ainsi ijue dit plus haut. Les petits rapides <|Ue

j'ai mentionné, aussi bien sur la rivière principale ((ue sur ses atHuents, n'ont

aucune valeur comme jxiuvoiis cl'eau et seraient plutôt, si on cherchait à les uti-

liser, un entrave au développement de cette région (jui est essentiellement un

pays de culture nu;rveilletisement desservi par la ligne <lu Transcontinental et

par la rivière Harricanaw. (|ui depuis la hauteur des terres au lac Wiijuaskopang,

oH're une navigation pour grands steamers sur 70 milles jusf)u'au premier ra-
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.lui alors remonté la rivii-ie llurricanaw juH<iu'au lue AsliiUsMiJ i|Uo j'ui

traversé dan» une direction Mid-ouiHt. en examinant les nolies de ce côté. .|ui

îont en j{rand.- partie des <lia»HiHC8. J'ai reptm le ni.'me chemin .|»'«'» venant :

«prèH avoir traven-v le Ine KeettH^anmet suivi la liv i. redu m. ine nom.j ai remonté

h. branche nord do la rivière Kinojevis .|ui prend aussi le notn .lo Nawapitechin.

Cette rivière coule dan» un l.eau terrain d- «laise .uuvert de U)is m.'lé avec un.-

Uryeur d'une centaine do pieds .,ui se réduit plus haut i'uin.|uante, l.e couiant

•Ht aHsez Ijon et avant d'arriver à la cache No. !» on passe une coui.le de lapi.ks

4e cailloux sans jKjrtHye. On voit de place en place .|Uel.|ue8 roches de diorito

•uartzense vert clair (|ui, en montant, se tra; .«nt en quarl/ite.

.le n'ai pas dépassé la cache Xo !» du Trans.ontinenta' nuiis d'après inl'or-

Biations )ai appris (iU.- la ri viér.' était navijral.le en canots sur lô milles plus

haut en ëté, étant très tortueuse, avec de nombreux petits rapides, mais (juau

p/intemps l'eau montait heaucouj. et <iuon pouvait la remonter sur :«(» milles :

4'ailleur8 c'.-st le chemin qu'on peut prendre pour se remhv à Abittihi. Cette

rivière traverse, parait-il, Jusqu'à sa tête une ré^jion ar;,nleuse.

l)e la caeh.' No !>, je me suis rendu à la li^me du Transcontinental et au

Mulsworth Uke : après avoir pass.'. la t;laise on trouve une lon;,ni.- savane peu

protonde <iui est suivie par une zone sableuse, .|ui s'étend du lae Mulswoith au

lac Spirit et sur la<|UeIle le Iwis a ..té brûlé récemment, .lai constaté un seul

âtfleurement rocheux avee des veines de (,uartz et d'épidote. .le suis redescndu

.par le même chemin, et ai suivi au sud-ouest la rivière Kinojevi^, <|ui. vers le

aiilieu de juillet, parait avoir baissé de M à 4 pie<ls depuis le printemps.

J'ai alors remonté la bramhe ouest pour m.' rendn- à Abittibi. Cette ri-

vière a une cinquantaine de pieds de larjre, elle coule dans un terrain <le «glaise

«loyennement élevé et couvert de Uns mêlé où domine l'épinette noire et le <;ios

tten»ble. On rencontre d'abord un petit rapide de cailloux, .|U'on j.asse sans por-

tajîe, puis après avoir lais-sé à droite un atHuent important, la rivière tlevient

irès tortueuse et se rétrécit à une vinj^taine de pie<ls, souvent embi.ira.-Me de

bois mort : le terrain est Klais»-\ix et bien boi^.• des deux c.>l«s. ( »n voit (pielques

flailloux de diorite, dans les<|uels j'ai vu un peu d'hématite, et on arrive a une

diûte avec un petit portage à gauche ; eette chute de 4 ù 5 |
ieds seulement, est
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due à un affleurement de roche gris vert, .lure, « grain fin. contenant du minpicke

Tn peu plus loin on rencontre un rapide de cailloux qu'on passe k droitpa un portage de . arpents. On trouve ensuite un peu delhiste'ch orLux

cTiUouTde
'""":"^""^' ------ P^^tit l avec beaucoup tgro

s«Nane et on rejoint alors le gran.l lac Kajukannkamak. Ce lac renferme un,...une d es. ses ..rds sont rocheux et vers le sud-ouest on ap r
"

un mon.^n.. rocheuse ..rûlée d'environ 500 pieds, paraissant être à'i u 2 mi lerd".la. I .le sur a,,uell.
,
a. can,,é était co.nposée dune roche verdâtre à 4ai

,

contenan du nu.spiekel et analogue à celle n.entionnée plus haut. J'dC
.

e une ..olhne sur le côté est du lac ,ui parait formée de'diabase dan a.l -
i on xo.t d..s part.cs assez tendres, rcsse.nblant à de la chlorite. Les collinesautour du lac .sont couvertes de bois, sp.'.cialen.ent tren.ble, bouleau, épinctt

,.i.is'dl!'r"
'' '"• '' ''"'" "' '^"'^ ''' " ""^ •'^'•«-^ d'une trentaine de

;

s elle t^uerse une savane et continue ainsi pour une couple de milles vers

aulnes et ,uand
,, y suis passé le 12.iuilies. il ny avait presque plus deau dan

es branches, on rencontre ensu.te un barrage ,1.. cailloux dioritiques que nous-"US portage, pu.s un pet.t étang et un autre barrage de roche .alen ent por
UJ.

pu.s un autre étang suivi dun barrage plus lon^ avec un postale .n^r
.. ro.te on condu.t au lac Kakan.eonan. Ce lac qui est le dernier .uv e ôtése la .,u..r d^ ter.s, est boisé des deux Cte!. avec des bat^.: n!^„cuscs. Au cote sud-est du lac. on voit des attieuren.ents de diorite quartzeuse.

1 cm'-^TTf"'
'^" "" '''' "" ^''"" ''' '""""•^^ '^^'^ terres par un porta..e dep.edsel,...g. passant sur une colline de glai.se de cinquante pied': 1 au!MM, b.en bo.see de iK^uleau et tren.ble avec de belle épi nette .rise (J.. rejoi. ta.ns. un pet.t étang ,no..trant des collines de diorite q,.artzeus:

'

i
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Ç On sort alors par un petit ruisseau tortueux et vaseiix très cncombri' do

l^ranches où nn-s guides ont ct-pendant pu descendre !« canot, tandis que Je prends

p gauche le portage régulier de 1,200 pieds (pii passe sur une colline glaiseuse

J^isée où on ne voit pas de roches, sauf (|ueli|ues gros cailloux de diorite (|uart-

leuse. Le ruisseau s'élargit et serpente jus(|u'ii un petit lac de trois-i|uarts de

Biille de long où on voit à l'entrée plusieurs énormes cailloux de diorite quart-

seuse vert pâle d'ailleurs peu usés : le terrain est plat et hoisé des d<!ux eAtés.

Un ruisseau navigable, serpentant dans une savane, conduit à un autre lac plat

à droite, tandis (|u'à gauche on suit do grosses collines de (|uartzite veite, analo-

gue à celle (|u'on voit à la Haie des Pères, à \'ille-Marie. En laissant ce lac, on

arrive presqu'iinrnédiateuient au grand lac Agotavekaini.

Les côtes de ce lac sont roeheuses et f'oiniées de collines de hauteur moyen-

ne, il renferme de nombreuses îles rocheuses. Dans la partie Est j'ai examiné

One couple do gi'osses collines formées de eunglouiéTat à pùte verdâtre, de (luart-

tite et de quartz. J'ai traversé le lae (ians une direetioii Xord-Ouest et ai exa-

miné i|Uel(|ueH îles rencontré-es en chemin. J y ai constaté une roche ressemblant

à de la diabase à assez gros grain, puis un autre à grain p'us fin, plus loin une

roche plus tendre et des sehistis dioritiijues et elihjriliques. An Nonl-Ouest du

lac on aper(;oit une rangé'e de grosses montagnes en partie dénudées ; l'autre

côté du lac est moins élevé et parait boisé de tremble et épinttte blanche. Ce
lac est descendu de trois pieds depuis le printemp.s. On arrive alors h la rivière

Abittibi qui est peu profonde à .son entrée et a environ trois cents pieds de lar-

geur, les deux rives sont ondul-îes et couvertes de tremble et de petites épinettes,

elles pré.sentent une succession de baies profondes et on y voit (iueli|Ues iies : l.i

largeur s'étend k huit cents pieds. A l'entrée on voit des .schistes dioriti(|Ues

puis de la diorite quartzeuse et sur les îles j'ai remarcjué la ruche verte à grains

fins contenant du mi.spickel dont j'ai dé-jà pnrlé. Le r.-ipide Danseur, qui est le

seul de cette rivière, se trouve à trois milles du lac .Agotavekiuni. ("est en réa-

lité une petite chute de sept pieds de hauteur tombant entre; deux collines de

roches sur une largeur de cent pieds et une longueur de cent-eini|uante pieds.

Le portage est à droite et a deux cents pieds environ : les roches sont de la dio-

rite <|uartzeuse. Cette chute pourrait très facilement être barrée entre les deux
collines de roches et on élèverait le niveau de six à sept pieds, donn.int ainsi

douze à (piinze pieds de différence de niveau qui poinrait fournir une IV-rce iiu-

jiortante, vu la grande masse d'eau en arrière.

Après avoir passé le rapide Panseur, la rivjèrc coptinue sans grand couvant
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et montrant «le noinl)renx affleurements roclieux des deux cûiAs, d'alwrd unediori-

te (nmrtzeuse avec j^rains do (]Uart/., ensuite des roches vertes schisteuses tendres
'

resseiiihlant à du talc, puis une roclie rouyeàtre semblable à de la serpentine et

(|ui est suivie par de la diabase. A environ (juatre milles du lac Abittibi on

rencontre une j^rosse île i|Ue j'ai examiné et dont la roclie que j'appelle j^abro se

compose d'une pâte verte contenant des yrains de feldspath. On continue à voir

des atHeurements rocheux des deux eôtés jusqu'au point où on aperçoit le lac, le

terrain devenant plat et sableux et la vue s'étendant très loin.

Au lac Abittibi, sur les premières pointes à l'E'st, se trouvent des postes de

lii ("ompaj^nie de la l'.iie d'Hudson et de Hévili. a lîros, avec un groupement de

familles sauva<;es représentant dans le milieu de l'été trois à quatre cents per-

sonnes. La (."ie. de la Haie d Hufïson a défriché un peu de terrain où on voit

des patates de belle venue et un peu de ;;rain ainsi que de foin, elle possède un

certain noiiibre de vaches et lioi'ufs. D'après informations obtenues du chef du

poste, la ;;lace part du lac vers le 1 mai et la neij^e commeuce à rester sur la

terre à partir du 1.') octobre. Il y a sur le lac un bateau à jjazoline faisant le

service des malles du Transcontinental.

.l'ai examiné les roches sur la partie Est du lac : étant campé près du poste

Révillon Bros, un <le mes <^\iides remarqua sur la roche même où nous étions des

j)otits |)oints brillants (|u'il pensa être de l'or et je m'assurai (|ue véritablement

cette roclu! renfermait de l'ur en très petites couleurs, notanmient dans des fissu-

res contenant une couche <le (|uartz de l'épaisseur dune feuille de papiiT, cepen-

daii*, d'auti'es petites couleurs paraissent se trouver dans la roche elle-même.

Cette roche est de couleur vert foncé à <;rains fins, (luartzeuse et très dure, ana-

lojjue à celle que j'ai désij^née à plusieurs reprises dans ce travail sous le nom de

diorite quartzeuse, elle se brise aisément en blocs rectangulaires en rai.son de

minces feuilles de quartz (|u'elle renferme. Dans le voisinage, j'ai constaté une

petite veine de f|uartz blanc d'un couple de pouces, dans laquelle je n'ai pu dé-

couvrir d'or ; des analyses faites sur des échantillons n'en ayant pas non plus

montré.

Le lac Abittibi est peu profond, on dit pas plus de onze pieds, il descend de

quatre à cini| pieds en été.

J'ai suivi la d'ite Est en trouvant la même roche sur la pointe occupée par

la Cie. lie lii lîaie dlludson ; la roche devient ensuite plus schi.stetise, puis on

voit une bande a.sscz considiTaljle de quartzite blanche que j'ai examinée et où

61
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je n'ai rien constaté. Plus loin, sur tin.- peut.' avant d'arriver à la Laie d'Amiki-

tik j'ai constaté un affleurement assez considérable de diabase. C.V-tte baio est

' peu profonde et plate ; la rivière traverse un pays plat de bonne terre glaiseuse

couverte de bois mêlé. Elle a une largeur dun.- centaine de pieds et continue

sans rapide ju,s.,u'à la liyne du Transcontinental, sur une dizaine de milles.

1 On y rencontre quehiues atHeurements de roches, spécialement de diorite

i quartzeuse Cette section du pays parait être la continuation de la lande de

•

terrain argileux constaié vers la rivière llarricanaw et «lue la li-ne du Iraiib-

coutinental traverse près, mi.' en droite lijjn.'.

Audépot de cette compagnie sur cette rivière, M. F. Moberly, infiénienr, a

fait défricher un morceau de terrain CM. il a planté des patates, des graines et

-• même des arbres fruitiers : le tout avait assez belle apparence maigre la séche-

resse f,uand je l'ai visité vers le lô juillet. Le bois est con>posé de tremble de

bonne dimensions.
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Je suis revenu au lac Abittibi, ai r monté la rivière et ai rejoint le lac Ajjo-

tavekami .,ue j'ai alors traversé dans une direction Su.l. Ce lac est entoure de

rollu.es rocheu^es et renfer...e de nombreuses iles dont jai exa.nine plusieurs en

passant J'y ai d'abord trouvé .les roch.'s vertes assez tendres tal.,ueuses, puis

des cailloux de conglomérats à v>\W verte contenant des -rains de feldspath. On

frouve ensuite «le la diorite Muartzeuse et dans la partie sud une .,uartz,te vert

clair dure et pesante, renfermant beaucoup de pyrit.' d- cuivre. On prend en-

suite la rivière Kanasuta -mi a une largeur de cent pieds avec an faible courant,

le terrain est plat et bois/- de trembl.- et d'épinette. Sur la dn..te, on voit un

peu de roche verte avec du inisj)ickel.

La rivière se continue tortueuse dans un terrain plat jus,,ii'au premier ra-

pide .,u-on portage h gauche sur une longueur de de.ix arpents, ce rapide court

entre deux collines de .liorit.^ .i.iartze.ise, il pourrait être utilisé comme pouvoir

d'eau. On rencontre encore les mêmes roches d. s deux c.M.'s sur une distance

de un à deux milles et à cette .listance sur la gauche .... voit un.' colline de dio-

rite .piartzeuse de cent-cin(,uai.te pieds .,ui est traversée dans une dir.-ction Lst-

0^l^st sur une centaine <]. pieds par une veine .le calcite blanche rose contenant

,,uel.,nes grains de chalcopyrit.- et des taches vertes d.^ carbonate de cu.vr.'
;
en

montant, cette vein.- se trouve mélangée avec du <,nartz. Après avoir passe

quel<4ues collines rocheuses, la rivière devient tortueuse et passe dans un terrain
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marécageux. On arrive alors à une succession de trois rapides séparés par des
intervalles de mille pieds deau ainsi .m.. suit : le pr.niier, sur de lu diorite «juart-
ziuse, donne une cliûto de cin(| à six pieds, se porta^je à droite sur cinq cents
pieds

;
le deuxième, sur des cailloux, porta;,',' k gauclie vhu] cents pieds ; le

troisième, sur des cailloux, jjortage à droite, trois cents pieds.

Peu après avoir pa.ssé e.s rapides, on arrive, entre une cliaîn.' de collines
quartzeuses, au lac ()l)ado\vaH;askiii;;. ("e lac e.st ren))>li d'îles hoi.sées, on y voit
autour (|uel(|ues terrains ba:. glaiseux ; les roches .sont dahord des diorites ([uart-

zeuses qui, vers le mil- ;u (lu lac, deviennent de véritaliles (|uartzitos ; vers la

partie sud du lac, on voit un espèce de conglom.'>rat à ])âte (lioriti(|Ue avec de
jjros blocs de quartz, puis une roche à grain moyen renfermant beaucoup de
feldspath blanc et rose a vu- de l'hornblende que j'ai désigné .sous le nom de
syénite, sur le côté est du lac. .V l'extn'init/' sud et sur le eùcé est, existe une
veine de i)yrite ,1e fer mélang.'c d,' .|iiartz. J)e l'.iutre c,*)té ,!u lac, on voit ujie
gro.s.se n)ontagne ,1e six cents pieds de haut. i'ar une rivière plat,' .serpentant
dans un marécage, on r,'i,)int un petit lac de ti»is-,|U.irts de mille de l,)ng (pii

conduit au portage ,1e la hauteur ,les terres. Ce portage a trois-(|uarts de mille
de long et passe sur une petite colline d'un,' cin,iuant,aine de pieds de haut. J'ai

lavé de c gravier sans v lîen trou\er.

On tombe alors dans un petit lu- entouré ,1e ,liorite ,|uartzeu.se, puis un
autre portage à droite de la d,'charge de muf cen ts pieds de long sur une roche
analogue con,luit à la tête «lu lac Opasati,'a.

Ayant eu connaissance de découverte de ,|uartz auriH-re dans cette rt'gion,

je me suis rendu au lieu de la découverte. On s y ren,! en prenant la première
baie profonde à l'est. An fond ,ie cette baie, j'ai lav,'' ,les débris de surface et y
ai trouvé de fines couleuis d'or. Vn portage de neuf cents pieds à gauch,! pas,"e

un rapide et conduit à une rivi.'.re pou l.irge comluisant au lac Ollier, d'où on
aperçoit vers lest une grosse montagne b' s.'.e de cin,i cents pieds de haut. On
pa.sve un petit portage de caill,,ux «le .sy.'uite et .piartz conduisant à un petit
étang vaseux, et de là par un |Kirlage à ,lr,)ite d'un <iuart de mille sur ,1e la syé-
nite en place, on arrive au lac Henanlt Un {«.rtage d un <|uart de mille, par-
dessus une colline de sehi.ste verdâtre de .soixante pieds de hauteur, conduit sur
le bord du lac Fortune où la découverte a été faite Jai constaté là une roche
consistant eu une mas,se quartzeuse jaunàtr,; dans laquelle courent de petites
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i.-ines quart/euses allant jus,,u a cin<, ou six pouces et ,.lus :
on y voit aussi des

parties rouillées dues à la déioinposition de pyrite de 1er.

I Plusieurs jjros cailloux de (luartz se trouvent aussi dans le voisinny». La

iolline dont ja? parié est tonnée de schiste chloriteux et de co.-lon.érats dion-

li.,ues Je nai i)as vu dor dans le «luartz et les écliantiUons es^yés n en ont

-pas donné, mais en lavant les débris ferrugineux et n.én.e la terre de la colline,

Pin-cialenient où la pyrite de fer a été l.rùlée, jai obtenu de fines couleurs dans

tous les plats. Une petite excavation avait été faite au pied de la colline, sur

le bord du lae Fortune : et c'est en ce coin .[ue les découvreurs, MM. OiUer et

Kenault auraient trouvé un n>orceau de .|uart/ dune di/.aine .le livres montrant

de lor en alH,ndanee, en -ros j^rains. Ces prospecteurs, ayan^ subs...,ueu.n.et.t

n.-heté la .ne. ont fourni au Département de beaux échantillons de quartz

Idane n.ontrant de lor. accon.pajjnés d'un atlidavit établissant les découvertes.

Je ne suis pas en mesure d'exprimer une opini.m .sur la valeur de cette rej.'ion,

mais à première vue, il me parait .(U.. lor pourrait se trouver là dans une bande

•de con<domérats .schisteux .pu p.nirrrit alors .-ouvrir une assez, vaste .-tendue.

Dans tous hs eas, deux pn.priétés ont été achetées .lu jiouvern.m.ent, .lont 1 une

par M. A. Ollier et autres, et l'autre par la " Kin- «f the North (îold Mme,, C).,

Ltd.-, et des permis dexploitati.m pris par plusieurs personnes. .le comprends

de plus .pion doit y faire des travaux de recherches et nous serons mieux nifor-

niés à la fin de la saison de 1!K)7.

Kn re.le.seendant !. la.- Opasatica, on passe à <îau(-he de j^rro-^sos collines de

diorite très .|uartzense. Sur ks bords on voit de nombreux ;;ros cailloux variés

parmi les-piels on remar.|ue des contjlomérat.s d.- div.-rses variét.-s, j.uis on trouve

d.-s deux c.-.t.'-s des mas.ses de t,'neiss très .piartzeux. laurentien, dans le.piel on

voit, isolés, des cristaux de tpiartz et de feldspath rose.

; On n.- voit <ru"
.• d'il.-s .,u.- dans la parti.' haut.- .lu lac ( »pasauca, l-s bords

'i sont roclh'ux av.r des <rrév.-s d.- cailloux, h- t.-rrain >-st jiénéral.-m.'Ut ondulé .-t

: couv.-rt d.- lK)is où le trembh-, h- lH>ul.-au et l'épin.-tt- domin.nt. On y voit .n-

cor.- .,u.-l.|U..s pins blancs, mais <•.• bois y a d.-.jà été .-xploité d.-puis lon;:t.-mp8.

Kn continuant .n d.sc.-iidant, on voit d.'s t;n.iss, .1.' la p.'j,onatil. .t .lu ;,'ranit.

•l'ai pris à -anche la Lofiely River .pii oui.- ass.z t.)rtn.-n.s.- sur un.- largnur

d'une centaine de pieds dans un terrain bas, glaiseux et couvert de petit bois.

En arrivant au lac Barrière, on voit (luelques atHeurements de granité qu'on re-
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trouvo en doscondant des deux C(^t^s. Après avoir passt- un r^tn'ci, le lac s'élai

git de nouveau et prend le nom d.- lac Obikoba, où l'on constate nuaai du granit
ainsi que sur les quelques îles situées dans sa partie Sud. Ou trouve aloi-s u
rapide qu'on passe à gauche par un portage de cinq à six arpents, conduisant
une rivière coulant dans un terrain plat .ju8<iu'8u lac des Qnin/,e. Sur le eût
Est de ce lac se trouvent des eoliines de gneiss et granité, tandis (ju'à gauche oi

aperçoit les terrains argileux du canton (iuérin.

Sur la côte Est, à environ deux milles en haut des rapides des Quinze, j'a

examiné un affleurement où on voit bien nettement an contact de diabaseàgro
grains avec du gneiss.

Après avoir laissé à droite ces rapides, on voit encore du gneiss, mais ui

peu a\ant d'arriver à une pointe en face de la Longue Pointe où se trouve I^

poste de la baie d'Hudson,.j'ai examiné une roclie noire à gros cristaux de horn
blende ([ui est là as.sez développée.

J'ai alors suivi les Iwrds de la baie en arrivant au dépôt Gillies d'où j'étais

parti, ayant couvert une route d'environ six cents milles.

La carte qui accompagne ce rapport dont certaines parties sont seulemeiii
relevées d'après des explorations a pour but de donner le plus d'infornmtion-
IKJssibles sur c<tte région d'après des cartes antérieures, celle du Transcontinen
tal et mes propres observations.

Pour faire suite à ce travail, je donne ci-après le résumé des explorations
faites dans la même région i)ar la Comnn'ssion (Jéologique d'Ottawa.

Rapport sur le lac Témiscamingue, par A.-E. Barlow, 1899, val. X, partie I

Rapport soi»maire 1901, vol. XIV, partie A. Partie est de la région d'Abittibi,
par J.-F.-E. Johnston.

Rapport sommaire 1900: Exploration sur le parcours du Transcontinenla!
à l'est du lac Abittibi, par W.-J. Wilson.

Rapport sommaire 1900 : sur le côté de Québec du lac Témiscamingue, pai
A.-E. Barlow.

W. J. Wilson. de la Commission géologi()ue, a exploré pendant l'été de

1907 la région traversée par le Transcontinental et s'étcndant du lac Abittibi

tt

>f I
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tions

f à la rivière Nata<,'a{;an. Le travail a porté spécialement au sud do cette li<^e
;

'i cependant lu rivière Harricaiiaw a ('-té rtlevt'-e justju'à viii>;t-ciu(| milles en ban.

I
Toute la formation géolojjique cxamint-e parait être liuroniennt' ot peu de

' minéraux écononiii|Ue8 ont l'-té rencontrés. De la molybdénite est si^jnalée dans

de petites veines de (|uartz traversant une masse de (granité au lac Keewagama,

I et on rappelle i|Uc dans une exploration Mubséi|uento (Rapport sommaire de la

Commission géolo<;i(|ue 1!)01) des échantillons donnèrent à l'essai du bismuth et

• un peu d'or.

4 De la molybdénite a aussi été rencontrée dans une petiti' ile du lac As-

ïi kikwttj.

M. A -E. Rarlow, éjjaleirient de la Commission géolo}ji(|ue, a exploré les

. cantons arpentés à lest du lae 'l'émiscaminijue. Il établit la .similitude de ces

1 formations avec celles du oMé d'Ontario, en remarquant ((ue le côté de Québec

est généralement couvert d'une épai"se couche de terre qui en rend l'étude plus

difRcile. Il ne menti(jnne pas de découveites de minéraux économiques.

I Pendant l'été de 190G, une exploration a été faite sur la rivière lîell pour

? le compte d'un syndicat dont M. (îeorjje W. Mitehell était l'organisateur. Un
grand territoire a été prospecté, puis examiné par des experts compétents qui

ont découvert, vers la livière l'ipestoue, de la chalcopyrite contenant un peu

d'or et d'argent et ont exprimé la probabilité de dépôts importants de ces mine-

- rais dans le voisinage immédiat.

Dans la même région, ils on au.ssi découvert de grandes masses de pj'rite de

;,
fer, ainsi que vingt milles pins haut, vcis le lac Shabogama.

La découverte de chalcopyrite sur la Harricanaw et à Chibogomo pourrait

faire supposer l'existence d'une bande minéralisée courant dans cette direction.

i En ré.sumé, la région explorée présente une grande variété de production

s aussi bien par la richesjïe et l'uniformité du sol ()ue par l'abondance et la variété

,f du bois. Au point de vue minéral la région n'ii pas encore été as,sez prospectée,

'\ mais on peut dire qu'elle est traversée sur une grande largeur par la bande hu-

^ ronieime (|ui va de Chibogonjo à Cobalt et que les mêmes roches y sont r»'iicon-

ft trées. On devra cependant remarquer que la masse de la formation laurentien-

ne s'étend plus au nord que jusqu'à présent supposé, et que ce sont seulement
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des îlotH do formati,^, luironienr»- .|non trouv dans 1rs cantons arpentés à lent
d.. 'IVn.iscaniinjîue. I)an« cette région, il a été lait beaucoup do pro«pect«. mais
une Ki'ulo eonipatînie. la " Jes«ie Kia...r Mining Co.,' a acheté un terrain mi.iie.
et fait des installations sur la deini-s-id des lots 7, 8, !» du Vile ran^: de Fabre.

Les travaux m- font sur des indications d.- ehaicopyrite. et on a creusé une
coHj)!.. de puits et placé .|Uel.,u.s bâti>ses avec des machines à vajieur. Dans
d'autres parties .le c-s rnntons. on a trouvé de la f^aléne, de la ehaicopyrite. des
pyrites cont.nant un peu dor, du tVr niagnétiiiue .t même un peu de t'ôbalt
blooni. mais jus(,uà présent aucun d.- ces produits na subi d'exploitation ré.'u-
lière,

*•

Dans la partie non arpentée au nord, on peut mentionner, en allant de
1 ouest à lest, de la ehaicopyrite, prés du Fish L.ke. sur la limite d'Ontario, du
.|Jartz aunlére au lac Opasatiea et au lac Abittibi ; de la molybdénite a été
trouvée dans le canton Uu-'-rin, à l'est du lac Opasatiea et aussi sur la rivière et
le lac Kiewatr-ma. De la ehaicopyrite a été trouvée sur la rivière Bell vt sur
la rivière Har..eunaw, au nord du Transcontinental Sur la rivière llarricanaw
et près de la licr„e .lu Transcontinental, on a trouvé de la serpentine v.rto .,ui
en un point, montre de petits filets d'amiante. T.,utes es in.lications eombinées
avec la nature d,. la roehe sont suthsantes pour encourager des expl.)rations dans
cette réj,'icn .pii. probablement conduiront à des découvertes importantes.
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CHIBOQOMO

Ce district a <'të visité pendant l'aimée HtOti par environ i'iO jwrsonnes y
ÇijMipris les guiden, représentant une vitif^laini' «le piiiiis ditlértiits. I^-s pros-

pects paraissent avoir été satisfaisants, car tons les permis d'exploration ont été

renouvelés et de nouvelles explorations vont se faire cette année. Le ^ouverne-

'inent avait aussi envoyé un parti d'arpenteurs sous la direction de M. S I.#paj;e,

A. P., mais le travail fait a été de j'eu d'iinportanee et une nouvelle expédi'ion

ft été orfîanisée cet hiver sous la direction de M. Jolin Sullivan, A. P., (|ui a pour

'mission de délimiter plusieurs cantuns dans le voisinaj^e du lac CliilH)j;omo et

jdu lac Doré. Il a t'té passé un ordre en consi'il retirant teini>orairement ces ter-

irains de la vente jus<|u'à ce {|ue le deiiarteinent soit en mesure de localiser exac-

Itemcnt les terrains dont l'achat sera demandé, ce (jui aura probablement lieu à

^a fin de l'année 1!'07. Cependant on continue à accorder des [jpnnis d explora-

tion ijui donnent les mêmes garanties ijue par le passé.

D'après le rapport des prospecteurs, les nouveau < développements et décou-

vertes dans ce district peuvent se résumer comme suit : Sur l'Ile l'ortnj^e, la

Chibogomo (Jold and Asbestos Co., a creusé un puits de îiô pieds dans la partie

£st de la gro8.se veine de ijuartz et le fond montre la continuité de la miné-

ralisation en pyrites de cuivre et une augmentation de la teneur en or. De

nombreuses trr .-liées ont été faites sur cette veine (\m a él(' ainsi constatée sur

une largeur de mille pieds

^ On rapporte aussi de nouvelles découvertes d'amiante sur la partie Out.st

ide la baie McKeiizie, ainsi que du fer inagiiéti(|ue abondant ou Xord-Ouest de

la baie des Iles.

Dans la péninsule séparant le lac Doré du lac Chiltogomo, de la chalcopyri-

Jte a atissi été trouvée par M. H.-A.-C. Machin i|ui y a fait de petits puits de six

à huit pieds et des tranchées, et qui rapporte avoir trouvé- des minerais eonte-

jiant du cuivre, de l'or et de l'argent en (luaiitité's sutlisantes pour Justifier d'au-

"fires travaux. On aurait au.ssi trouvé dans cette section une source d'eau ininé-

frale abondante. Sur le ci'>té nord ilu lac Doré, des prospects seniblaVjl'js ont été

?;faits montrant du cuivre-, de l'or et de l'argent, avec aussi du fer inagnétiiiue.

i
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Dans la partu- Ouest du lac Doré. M. Jol.n Kokko a trouvé de la pyrrl.o-
tite ccntonant un bonm- teneur en cuivre et «ne forte projwrtion dor. Sur dus
whautillons <|ui m'ont été soumis, j'ai constaté do l'or visiUo.

Sur la rivière Kapidi-, on a aussi trouvé de la pyrite dt- cuivre.

La d.-couveite lu j.Iuh important.' d.- la saison consiste en cobalt arséniaté
r(«e (cobalt bloom) trouvé sur la rivièr.. ChiboK'omo, à environ dix milN-s plus
bas c|ur le lac Assinibastats. U roch,' dans la.juelie ..n la trouvé est de coul.ur
vert claire compacte et ivss..mble à de la diabus.. schisteuse trouvée dans la ré-
K.o.i de ( obalt. Ja.h prospecteurs ,,ui mont soumis es échantillons m'ont assu-
re .,u on en trouvait ainsi en assez jjrande alwndanee, mais comm,- ils étaient
peu lam.hers avec ces minerais et .|u'il était tar.l ,lans la saison, ils n'ont pas
cherché davantage. On n.'.i dit .,uon avait aussi trouvé du " bloom " dans une
couple d'autres point.s.

La similitude des forn.ations de Chilx.jromo avec celles de Cobalt a .l.'jàété
mentionnée par M.>f. Low et Hardman. .,ui ont visité cette région en 11)05 d'où
ils avaient conclu à la po.ssibilité d'y trouver les mêmes minéraux.

Le chemin d'hiver a été arrang,-, et on rai)porte (,uon a transporté des pro-
visions jusqu'au lac Chigol.iche. soit soixante-cin., milles avec des charges de
neuf cents livres par cheval. On rapporte aussi .,ue de ce point ju.s,,u'au lac
Chilwgonu.. le ch.'min est en bon état et .,ue des charges plus pesantes leur-
raient y être conduites.

riusienrs partis de pro.sis-cteurs et les arpenteurs du gouvernement ont pro-
fite de ce chemin cet hiver et on y a aussi tran.sporté .les provisiou.s. On s'at-
tend a ce .,ue le district de ("hibogomo .soit encore bien visité cet été, mais on
ne peut œmpter y lair.. aucun travail séri.ux avant qu'il ne .soit n joint par un
chemin ,1e fer et sauf .les rumeurs, il n'.-.t pas à notre connais.sance qu'il y ait
ne:i de tait dans ce .sens.

Le lapiwrt géologi.,:,e d.- M. A. P. Low sur la région minière de Chib<.-oino
a ete publie sous forme de bro<hure, accompagnée dune carte.

"
y

M. F. (J. Pauli. (,ui a visité Chibogomo en l!K)(i, a publié une jolie brochure
accompagnée de vues photographiques et de cartes da..s la.,uelle il donne une
mtereasante relation de son voyage ; il mentionne une source minérale impor-
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tte dont il vaiito Ich propriétéH médiciniiles à l'extrémité Nord-Ext de la pé-

iHule Héparaiit le lac Doré du lac Chiboj|,'oiiio, prt-H de lu chute formant la dé-

w^e de ce dernier.

':) ^:'
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Opérations Minières

FER

Lts liants foiininiix i\r l{ ulnor et ilu hruiniiionilvillu ont i-lt'> eu iip<'-riiti()ii

pi'inhiiil l'aini'c iivic 1< « rt'-sultalx suivuiilM :

Mini-rai f]mv<ii- IH.S.'Jl tonnes de 2,000 livicn vuliint 8(11,17.' 00

Ciilcaiiv " 2,710 • l,*.S.-).00

t'IiHiljon (If Ijois ;!!»."),SSO minots «le 20 •" "
74,.')7:<.00

(Le |K)ii]s ilii iniiiot étant cunsiili'iv de 20 livres)

Fonte produite 7.s.'l tonnes de 2,000 livns valant H'l77,<î4^ 00

I>e minerai consiste en l'er des marais provenant de diiférents points de la

Province.

Il ne s'est l'ait aueun trivail important sur aucune d .s autres miivs de fer

de la province, mais les essais se sont Continués pour la cijncenlration et la l'ii

sion lies sahles m,iynétii|Ues de lu Cote nord.

A propos du traitement de ccy «ailles, je sijjn.-de ipie ces sables sont aussi

très iilioiidaiils en \ou\t'lle-Z'''lande > t ipie le ;iouvernement de ceite colonie,

dans lu but de di'velcpper cette industrie, otl're d'acheter II.'),000 tonr.es de l'er

l'ahriiiué avec ce sable, au prix du marcin' an;;Iais, en y ajout.int le trasiHirt et

les dé|M'iises en plus d'un Ikmuis d'une iivrt^ slerliiij; ji.-ir tonne pour les premières

20,000 tonnes. I.,e procédé " Mooie, Meskett ' dt; traitiMuent direct pour fer et

acier a été e.ssayé, et un four d'e.s.'-ai construit en Australie l'i South Mel-

bourne. Le minerai est .séclii', .sépan'' ma<;nétii|uemi!nt et envoyé à une cliam

bre de chautrai;e utilisant la chaleur p^-nlu'? îles autres oji.'rations. De là il v.i

à une chambre où la n''du"tion s'opi-re en préseiicj d un jet de <^:i/. rt'diicteur ei

de là H la chambre de fusion.

•l'attire aussi l'attention sur le proc 'dé ' (irondil " pour la concentration c

l'ajjijlomération des minerais de fer ipii parait être a|iplii|Ué avec suecèi à Mer

ranjj, en Norvèj;e, et ipion prétend être bien adipté à l'utilisation des sable--

luagnétiques,
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FER TITANE

^ I>e nomhivU8e« .l.mamleti dinfon.mtionH ont été n^uen au Bureau de» Mi.

»e« k proiK). do no. dq^tH de fer tiUné dan» le but dutiliwr cm m.neni.B corn-

teo minerai» de far ou connue source de titane, mai» il ua encore été fuit aucun

iravttil Nur ce» dépîit»

OCKE

Le» compH«nifH " Canada Paint C. " et • Clum.i.lain Oxyde Co. - ont cm-

tinué à exploiter et à cnlciner locro de Saint- Malo. près de» Trois-Kiviere». La

production a été de 1902 tonnes valant «19U20.

FER CHROME

Cette induHtrie continue à «e développer dans Colrainc, et nous avons eu

^tte année deux conipa^nieH prMluiHant le minerai brut et !e concentré

I La " Black Like Cl.ron.e and AsliestoH Co. " a travaillé toute l'année avec

iuatre-viuKt-cinq ouvriers entre le Lac Noir et le Ue Cîaribou avec de» n'^ul-

tat» très satisfaisant». Les opérations les plu» importante» ont été la.te» dans

le voisinajje du puits No. 1 en Las de la colline où on a comn.encé à creuser un

nouveau , uits. Le iK)uvoir électri.|ue i.a.r les mines et les at. iv .• de concen-

tration est fourni par la Compagnie de la Rivière Saint-Fran.;o.s. La
;'
Black

Lake Chrome and Asl estos Co. " a de plus obtenu le contrôle des propriétés de

la
•• Montréal Chrome Iron Co. -, consistant dans les lots 25 et 2(J «lu llieme

rang et 20 du Illième rang de Coiraine.

La " Canadian Chrome Co.. Ltd. ", qui travaille sur le lot 10 du ran- A de

Coiraine. a complété linstallation dun atelier do concentration consistant en

'vinut pilons (stamp mill). et cin<, tables Wiltley. L'absence deau a emp-ché

cet^ compagnie de développer ses travaux, mais elle fait maintenant de^ prépa-

ratifs iKJur utiliser leau d'un lac situé à un mille et demi de la mine Le mine-

rai est expédié par Thetford.

:4 La " American Chrome Co. " n'a pas produit cette année, mais a fait des

travaux de recherches sur se» propriété».

ï La plus grande partie du minerai produit dans Coiraine a été expédié aux

!EUt3-Uni8,bauf quelques centaines de tonnes à Buckingham, pour être traité
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pour ferrocliroiiie. 1 10 ouvriers ont étt^ employé.s pour des pt-riodes allant de
quatre à dix mois. Liv production totale peut se résumer comme suit, en ton-
nes de 2,000 livres :

lère classe en roches 417 tonnes valant S 4,74:}.00
-'''"« " " 4().")4 .S4,:}7r).00

Concentrés 4400 .52,71(i.OO

Tot'il ><'M>1 891,834.00

La premièro classe contient hu.x environs de .")0 pour cent de se.s.itiic.xydede

chrom.', la deu.xiènie classe aux environs de 4.") pour i-ent, et les concentrés do 4!»

»\ 54 pour cent. Les prix ont été pou élevés, le minerai de 50 pour cent valant
?l;3 à la mine et le 45 pour cent Si).

CUIVRE

Maljjré le pri.x élevé du cuivre (jui atteint maintenant 25 cents par livre,

le» mines de cuivie des eantons de l'e.st n'ont pas pris de développement. Les
seules en opération réelles sont les mines Eustis et Nicliol.s, à Capelton, tandis
que quel.iues travaux .se poursuivent au.x mines Aseot, Hutlield et King.

La produetion a été de .'}2,527 tonnes de 2,000 livres, dont 24,042 tonnes
ont été exi)édiées aux Etats-Unis et le reste traité à Capelton pour acide sulfu-
ri(|ue et matte par la Nicliols Chemical Co., .|ui a produit ;}74 tonnes de niatte,
tenant ô.'i pour cent de cuivre.

Aux environs de Sherbrooke, j'ai visité quehiues trava\ix de recherches
montrant des in.lieations assez .satisfaisantes .|ui .seront .sans doute développées
cette année.

Il a été fait aussi des prospects sur l'ancienne mine d'Acton, qu'on se pr»)-

pose de réouvrir si les résultats sont bons.

Dans la ré^'ion nord de la Province, des indications assez importantes de
cuivre ont été reconnues, ,1e les ai sij,'rialées dans mes rajtports spéciaux d'ex-
plorations, mais je puis les résumer comme suit :

Au lac Chibogomo et au lac I">oré, dépôts importants de chaIco.)vrite ion



— 35 —

int de

Il ton-

yde de

3do4!t

valant

livre,

Les

tandi.s

tonnes

anlfu-

tn.'itte,

3rche8

e pr»)-

es de

d'ex-

l'on

ietrouve encore «ur la rivière Bell et la rivière Harricanaw. Indications de

èialcopyrite dans Pontiac, près de la froni"'>re d'Ontario.

i Dans le canton Fabre la Jessie i c^,.•,• Cu/j"-' ^ linij Co., LUI., de Niaga-

ra Kalls. Ont, a acheté, l'année demi «, i's demi su ' .les lots 7, H et !t du Tiènie

I»,,.' de Fabre, comté de Pontiac, da..^ I • but d'y •: ,iloitcr un dépôt de minerai

©livreux. Jai visité cecte nune en juin lilOO, ic. ^ravaux consistaient alors en

ouel-iues prospects de surface, et un puits dune vingtaine de pieds. On y voit

|ne veine .|uartzeuse contenant de la chalcopyrite avec un peu de fer magnéti-

que. J'y ai aus^si constaté do petites taches de cuivre natif. D'après les analy-

•es de hi compajiuie, ce minerai contient un peu <l'or et d'ar<,'ent. Ces terrains

avaient déjà été prospectés il y a une «luinzaine d'années et reconnus conmio

contenant des minerais industriels.

Lors de m.i visite il y avait une dizaine diiommcs enii)loyés ;
on construi-

rait des maisons et on installait des machines à vapeur. La compa<,n.i.' a conti-

nué à travailler en se servant de machines. Le puits a été descendu à soixante

^ieds, et il a été fait une centaine de pieds de {galeries (,ui ont fait constater deux

»eines exploitables. On est en train de placer une seconde chaudière à vapeur

donnant cin-iuante-cin-i chevaux avec la première et une installati<jn dair com-

primé pour deux perforatrices. Il n'y a pas eu de production eette année. La

Ojine est située à deux milles de Ville-Marie par de Iwns chemins.

PLOnB, ZINC ET ARGENT

Vu l'augmentation du prix des métaux, plusieurs anciennes mines ont été

réouvertes et prospectées avec l'intention d'y faire des installations et de les dé-

velopper, mais il n'y a pas eu de production cette année.

La mine de galJ-ne Wright, au lac Témiseamingne, parait avoir changé de

mains, et le seul travail fait avec une douzaine dhommes a consisté à faire des

réparations au matériel et à mettre le puits en bon ordre.

Les mines de blende et de galène de 1 ile t'alumet, anciennement travaillées

|)ar la (Jrand c;alumet Mining Co.. ont été prospectées sous opti.m par une nou-

•Hvelle organisation ([ui, avec une quinzaine d'hommes, a fait des travaux de re-

iherclu>s sur les propriétés Lawn, Russell et Bowie avec de très bons résultats.

fjuelMues tonnes d'échantillons ont été extraites et expéfliées pour essai, et le»

probabilités sont «lue des travaux importants seront faits en IDOT. Je réfère à
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mon rapport de \S'.)H pour informations sur ces mines (|ui n'ont pas été travail
lées depuis. Les indications d'alors étai/nt tK's satisfaisantes et justiHent
taineinent d'autres travaux.

cer-

On s'est aussi occupé de mines de j,'al.-ne anciennement ouvertes sur le côté
nord de la baie de (laspé, mais nous n'avons pas eu d'informations à ce sujet.

OR

TI n'y a pas eu prati^nument de production d'or dans la province, cette
année, mais une certaine .activité ,i été (lév,!,.pp,'.e dans cette direction, et il est
pos,Ml)le (|ue nous voyions cette industrie en progrès dans un avenir prochain.

L'or de Cliibojromo, soit dans le ,,uart/, .soit accompagnant des minerais de
cuivre, a été sijjnalé dans de préc. dents nipports. et, la spison d.'rnière, d'autres
découvertes ont été faites au nord du lac J)()ré. Dans l'Ile du Portafre, la Clii-
hoiromoOold À: Asbeslos Minin<,r('o. aprospecté la j,'ros.s.. veine de".|uartz de
40' sur une lon^rneiir de I (»()() pieds en y faisant des eoupes transversales et en
y creusant un puits d.. :IV. ()„ y a trouvé de l'or réparti éj^alement, et en des-
cendant, la veine .levient plus minéralisée en ul.aleopyrite avec aussi une teneur
plus élevée en or et ar;,'ent,

Vn i)rospecteur .-i trouve au nord .lu l.ic Doré une veine de pyrrhotite riclie
en cuivre, épaisse de plusieurs pieds, dans les côtés de la.|uelle on voit de l'or
a.s,se/ abondant, tnwUs ,|u. des échantillons de minerais es.sayés ont donné jus-
iju'à une once d'or à l.i tonne.

Dans la réj^ion du nord de l'ontiac, durant l'exploration que j'y ai faite, un
de mes jr„i,l,,s a tn,uvé. de l'or sur la pointe oceupée par le poste de la compa-
frme Itévilloi. Dros., au lac Abittibi, et J'ai constaté (,ue de l'or existait dans la
roi-he en place, m p.-tite ijuantité, il est vrai.

Prés de la hauteur des terres, à la ête et à l'est du lac Opa.satica, des pros-
p.'Cteurs ont trouvé un échantillon .le .,..artz très remarquable pesant plusieurs
livres et montrant de -ros yrains .l'or. Quelques travaux y ont été faits qui
ont justiHé l'achat au jr..uverne nt de deux bhics de terrain minier, et avec les
demandes ont été fournis de btmux échantillons de quartz montrant de l'or. Ces
échantillons étaient accompagnés d'aftidavits établissant qu'ils avaient été trou-
vés là. La découverte a été- faite par MM. Alphonse OUier et Auguste Renault
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l'ii ont acheté un bloc. Vn secon.l bloc a été acheté par M. D.-M. Morin -lui l'a

/jé à la Ki)i(j oftlie X<»th (iohi Miiic>* Co., <|ui se propose de développer cette

propriété, en y établissant des machines.

I J'ai visité la découvert.' en juillet dernier, et j'iii constaté la présence a.s.'^e:^

'abondante de .|uart/. sons forme b:en définir dan.>. une roche -ris verdâtre de

: structure schisteuse et a.ssi/. dure. Je n'y ai p.is «u d<.i
,
mais dans tous les dé-

*bris (ine j'ai lavés an plat ainsi que dans des pyrit(îs brûlées, jai trouvé de tines

couleurs d'or. La ré^'ion autour de ces propri/tés est sons permis dex. loration

'à un certain nombre de per.sonn. s et des reclierelus sy t'ei'ont cet été. Elle est

'située à une cin-iuantaine <le nulles de la Terme Klock sur le lac des Quinze et

on s'y rend l'acilement en trois jours de canot, un seul petit p<irtaj,'e d'un quart

'.de mille devant être fait au pied du lac Obikoha. Ces découvertes se trouvent

à une (piinzaine de milles dans mie direction nord-est du Urder Ukt (Ontario),

où un district aurifère a été découvert l'autonuie dernier

^'if

Dans une autre réi^ion, les Cantons de l'Est, une certaine activité a été dé-

ployée, notannnep.t dans les cantons dAscot et de Mar.ston. Dans Ascot, il y a

une (luarantaine d'années, des travaux (pie j ai mentionnés dans mon rapport

sur l'or (IHOîS) avaient été entrepris par la ( îolcunda Minin^; Co., sur les lots 1,

2 et :i du XlIIe ranj; dAscot. Ils furent abandonnés sans que nous en saehic- .

trop la raison, la compa<,niie ne retenant même pas la propriété du terra n-

L'année dernière, M. C.-E. Kennedy, de lieebe i'iain, (|ui avait déjà un peu ex-

ploité les alluvions du rnis.seau Felto.i, dans cette ré;,'ion avec laquelle il était

devenu familier, entreprit des prospects sur les terrains ci-dess\is. 11 y trouva

un peu d'or alluvial, mais constata en même temps dans les schistes formant le

hcd rocÂ-de nombreuses veines ou lentilles de (juart/. dans lesquelles on voyait

de l'or, des essais au laboratoire semblent prouver qu'il y existait en quantité

exploitable. J'ai visité ee district an mois de sept.'mbre dernier et me suis

assuré qu'on voyait de l'or dans du quartz. Dans la vallée du ruisseau, on voit

sur le côté est un attieurement de schistes relevés jresiiue verticalement et pa-

raissant assez iMjuleversés ilans lesquels j'ai reconnu, sur une distance d'un (|Uart

de mille (pialre masses principales de (piartz ayant des épai-seurs de plusieurs

pieds et (|ui semblent courir dans une direction <,'énérale Nord-Est. J ai vu

(iuel(iucs ecaileurs d'or en place dans ces .|nartz et, en les écrasant et lavant au

plat, j'ai recueilli de nombreuses couleurs, (luelques-unes de la jçrosseur d un

grain de mil. Il me parait qu'un peu d'or se trouve aussi dans le schiste. Ces

fj3
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veine-s de rpmrtz sont mal définies et, comme je lai dit, paraissent mêlées aiu
schistes sous iorn.e de lentille.. L'or alluvial .,uon trouve dans cette ré-ion na
parait d'onyine locale et due ù la décomposition de ces roches; elles feraient
donc intéressantes à étudier et justifieraient des travaux plus concluants Un,
compaKn.e s'est déjà organisée à cet effet sous le nom de Ea,jle Mining ('om,m-
n,, of Kock Island. P. Q., et de nombreux permis ont et. pris sur d'autres ter-
rains dans le voisinage.

Dans le canton de Marston, comté de Compton, près du lac Mé.rantic on a
découvert, à l'automne, du quartz montrant de l'or, mais on na pu y faire aucun
travail cet hiver. J)es permis ont été pris et on y pro.spectera sans doute au
l^rintemps.

Des travau.x ont été faits dans la Beauce par Beauc.ville Gnld Minit,,
Comrani,,suv la rivière (iill.ert. Un puits de vingt-quatre pieds a été créas'.,
près de la ligne entre les lots 74 et 75 du 1er rang Nord-Est. On v a trouv
d.x-hu.t pouces de terre n..ire, deux pieds de terre glai.se et le reste en gravie,
et gros cailloux dans lequel on trouve des couleurs fines devenant plus g.-os.s,..
près du hed roek. Il vient beaucoup d'eau dans ce puits. Un autre puits de
douze pieds de profondeur sur le lot 74, ù dix arpents de la rivière Chaudière a
montre du gravier avec de l'or fin.

Cette compagnie a au.ssi commencé cet hiver un puits sur le lot 15 de U-ry
a r|uel.,ues centaines de pieds des travaux de la Nortli Star Company II n'y'a
pas eu de production d'or.

Il a aussi été fait des travaux par M. A. Morrison dans Saint-Georges II
a creuse un puits de cent vingt-cinq pieds, un mille au sud de l'église Saint-
(.eorges sur le lot No. 128 du cadastre de cette paroi.sse, à environ quatre e..nts
pieds al Ouest de la rivière. On a trouvé cent-vingt pieds de boulders clay
puis cinq pieds de glaise ju.s(|u'au bed roek.

Sur la rivière Famine, on a fait (,uelques prospects et lavé un peu de <rra-
VI er ainsi que sur la rivière du Loup.

Dans Ditton, queh,ues individus ont prospecté, ainsi que dans Emberton
en trouvant quelques indications d'importance variable.

Par tout ce qui précède on voit qu'il y a peu de chose d'important de réa-

\l
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fisé, mais cependant, d'après les nouvelles découvertes faites, on peut espérer

lrt>ir la province de Québec devenir producteur dor d'ici à quelques années.

AMIANTE

La production de l'aniiante a encore augmenté cette année et les prix se

Lnt niainti-nus élevés. Pratiquement, toutes les min.s ont été en opération et

|de nouvelles conipafînies .se sont fornié.s A Tlietford, les mines King, Bell,

'.Tolmston et Braver ont étt- en opération réj;uliére av.><- une production accrue.

'Il est important de sic;nal.r que la Slia\vini(;an Wat.-r Power Co. a placé un ca-

ble jusqu'à Thetl'oid et f|Uf, .-n 11)07, .'lie va pouvoir fournir le pouvoir électri-

.que dans de bonnes conditions. Toutes les compagnies ([ui ne l'ont pas déjà

,fait vont modifier leur matériel en conséquence.

I Un autre fait notable consiste dans les travau.v souterrains entrepris par la

Compajrnie Bell. Sauf de rares exceptions, l'exploitation de l'amiante était faite

.en carrières à ciel ouvert. Cette conipa},'nii! ((ui se trouve bornée par les mines

;King et Johiiston it dont les terrains de l'autre c.".té sont couverts par des cons-

' tiuciions et par la ligne du clieniiu de fer a commencé au fond de sa carrière,

|<|ui se trouve profonde de deux cents pieds et à cent- vingt pieds plus bas que la

Cligne du Québec Central K, un tunnel pass.int sous cette ligne et se diri-

géant vers le moidin : de ce tunnel, des galeries d'exploitation ont été dirigées

transversal, ment. Le terrain ainsi traver.se contient en abondance de l'amiante

de bonne dimension et pourra ainsi être exploité. Au lac Noir, l'Amencan

Company a ac(Hiis les propriétés de la (ilasgow & Montréal Asbestos Co. et de

la Manhattan- Asbestos Co. et ces mines seront exploitées pour alimenter le mou-

lin de la American Co. Cette compagnie a aussi établi à Nashua, N.-H., près

i de Boston, une manufactnri' pour préparer îles planches d'amiante (jui aura une

capacité de 10,000 pieds de planches par jour.

Cette industrie de planches d'amiante dont il est parlé depuis plusieurs an-

; nées parait se înatérialiser et, en outie de la manufacture ci-dessus, on est en

ï train d'en établir une autre dans la province d'( )ntario.
''3

I La Standard Asbestci Co. a cédé une partie de son territoire situé au nord-

I est. à une nouvelle compagnie nommée la Dominion i4.s/»c.-<^w Co. Lt<l... (|Ui doit

I commencer de suite ses opérations et construire un moulin de grande dimension.

.'1

La mine Union n'a pas été exploitée cette année, non plus que la mine du
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to8 to. a fait quel.|ucs additions à son m..t.'.ri»l / '
i ••

travaillé tr»u« r-„ - J .

""i'*"el- Ces dernières compagnies oiira\aijje tonte
1
année avec de bous résultats.

»o.o« '

^nt quarantaine d hommes ont été employés une nartie d.. 1

fourni par la Shawinigan Water iCerCo
"^

' "'"^"^'' "'"' «^^'^
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A l'cinboucliure de la rivière des Plantes, dans le 1er rang de la scignenrie

^gaud-Vaudreuil, la Beauceville Aaiestos Co. a n-pi-is des travaux qui avaient

commencés, il y a une couple d'annëes \)0\ir exploiter un affleurement de ser-

ttntine montrant d'assez belle ai -ante (|iii suit la vallée de la rivière des Plan-

As. Des proeptKîts assez importants ont été faits et la compagnie se propose de

^ développer cette année.
___

Il ne s'est fait aucun travail sur l'amiante laurentieniie dans la vallée de

l!C)ttawa.

D'après le rapport des compagnies, la production totale de l'amiante pour
1906 a été comme suit, en tonnes de 2000 livres :

5 1ère classe bhit 1.477 tonnes valant *324.380.00
-. 2e " " 2,450 " .... " 321,355.00

5
Fibre 18,542 " " 815,%2.00

I Paper stock 39,206 " " 681,956.00

Total 61,675 $2.143,653.00

Aslx'stic 21.1 19 tonnes valant 18.875.00

Total 82,794 " .... " 82,162,528.00

Deux mille ouvriers recevant $750,000 en salaires ont .'té employés pen-
dant des périodes de huit à douze mois. Toute l'amiante • xtraito est vendue
Immédiatement. Cette industrie est donc très pro.spère et l'augmentation de la

production a été d'environ 25 pour cent supérieure à celle de l'année dernière.

Je rappelle pour mémoire la production des années précédentes, non com-
pris l'Asbestic

;

1904 35,479 tonnes valant ?1,186,795.00

1905 ...48,960 " " 1,476,450.00

i 1906 61,675 " " 2,143,653.00

ï

I
niCA AMBRE

'^

•"* L'industrie du mica ambré a été très florissante cette année, les prix aur-

>itout, pour le petit mica, sont rémunérateurs et la demande augmente, aussi

m
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voyons nous la production tle cette année supérieure à celle de l'année «le^-nièri

cependant, wiuf la omjiai^nie Blackburn Bros., il n'y a pas de producteur.

inijx)rtants, et tout le mica obtenu provient de petites ecmpa};nii's. Il y a ten-

dame aussi à utiliser une l)onne partie du niiea sous la tonne tendue (split niicm

et à Ottawa et Hull. il y a plusieurs établissements qui le préparent de cetti

favon. La Laurentides Mica Co. a établi des ateliers à Ottawa, Aylmer, Hull

Huckiiif^liani, où elle préjiare ainsi le mica venant de l'Ontario et de notre pm

vinee. Cette coiiipa},'nie a aussi conunencé à nuinufaelJirer à Ottawa des plu

<|Ues de i>n'<'n»/'^f? iiblenufs en assemblant <les feuilles de milit mica <|ui sont

collés entre elles et soumises à une l'orte pression ([ui réduit leur épaisseur à en

viron 1 Ui de puce. Ces feuilles sont taillées de dimensions reiiuises ou cou-

pées dans la forme demandée par l'industrie.

Environ huit eents jeunes filks et femmes sont employées ainsi dans la r.

gion à la préparation du mica.

La compaj;nie IJIackburn Hros. a exploité ré<;ulit''rement la mine de Perkiii«

Mills et a aussi travaillé ()ueli|nes mois sur le lot 17 du (iore de Templeton d';iii

une l)onne ((uantité de mica a été extrait. Cette compaj^nie a également achei«

un peu de miea à de petits i)roducteur8 et tout ce mica est préparé dans li'S ate-

liers de la compagnie à Ottawa.

;

A la mine principale on utilise le pouvoir électricjue fourni par une chute

située à deux milles de la mine. On utilise un moteur de 7.5 chevaux-vapeur

et un compresseur d'air de sejd perforateurs. On doit aussi installer un moteur

pour l'extraction. A la chute on a un j^énérateur de Ilô K. \V. triphasé il

2,:iOO volts.

La compa;;nie a aussi installé de nouveaux ateliers de préparation à Otta-

wa, où elle emploie de cinipiante à soixante femnaes ou tilles.

Ainsi que dit plus haui, il y a de nombreux pitits producteurs et un cer-

tain nombre de ])ern(is d exploitations ont été accordés cet*e année dans lecomt''

d'Ottawa pour miner le mica qui est ensuite vendu aux plus irrands ateliers (!

préparation à Ottawa. 11 est assez difficile de donner le chittre exact «le la pro-

duction ou tout au moins .«a valeur, car une partie du mu'a e.st vendu brut, d'au-

tre " trimmed " et d'autre " split ". Cependant les chitf'res suivants résultant

des rapjwrts des producteurs donnent une idée assez exacte de cette industri .
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iou8 donnons un chiffre assez important souh le nom de brut (rouyh culled).

mis il faut remarquer .jU.' certain de ce mica u été vendu à des compagnies le

l>réparant dans la province dUntario et .(ue le prix fixé .st celui donné par leH

producteurs donnait une moyenne de $100 par tonne. <>n peut considérer que

îe mica donne 75 pour cent de mica marchand, dont ÔO j^ur cent au-dessous de

t 3 et 25 pour cent au-dessus.

Nous donnons donc la production de mica ambré pour 1900 comme suit :

V 12 106,478 Ibs. valant ? i:i,327.00

13 112,8i)G

2 3..

2 4..

:} 5 . .

4 ()..

5 8..

75,î)«8

65,505

25,!»5t)

1),512

i)2fl

20,755.00

:i0,048.00

3(i,232.00

18,001.00

8,891.00

700.00

.*1 28,07400

. 22,!»7:}.00

Total. 397,298 "

Splitmiea... 72,788
"

Il faut di' plus ajouter 87 ton-

nes de mica brut ayant subi un

premier triage ft ([Uo nous esti-

mons avoir produit environ i''*.-

000 Ibs. do mica marchand, valant 17,840.00

gi 108,887.00

230 ouvrier.'* ont été en.ployés pour cette industrie, y compris une cen-

laine de femmes ou tilles triant du mica de la province de Québec dans no-

tre province. Les travaux sur le terrain ont été faits pendant des périodes de

[trois à douze mois, tandis que le travail dans les ateliers a duré toute l'année.

Jne somme de SOI,579 a été payée eu salaires à ces ouvriers.

MICA BLANC ET TERRES RARES

M Les seules mines de mica blanc travaillées cette année sont celles de Mai-

t Jonneuve, dans le comté de Berthier, et celle du Pied des Monts, en arriére de

lurray Bay. Ces deux mines sont la propriété de la Canadian General Min-
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sur unt' petite écla-lli- un dt'-pôt (le tulc coiii]iact il y a <|Ueli|UeH annét * dans Wol-
feNtown. En vue de la jKwsibilité île voir cette iminstiic w Uévilupper, je donne
ci-aprèfl (|UeI(|ueM noteM Mur ce minéral. Le taie ou Mti'alite iist un Milicatc dr nia-

jjnéaio hydraté de couleur allant du yris bleu au blanc, cette dirniire couleur

étant la plus recherchée, cependant en |oudre il e^t ;,'cnéraUincnt blanc. Dans
I» province, on le trouve en relation avec les iMindes de «crpcntine dis cantons

de l'Eat sons le nom .ie s;<ap8tone. Ia-h emplois so'it les suivants : à l'état

massif, pour pirnir l'intérieur din loyers, comme crayons d'ardoise, crayons

de tailleurs, pour les becs de ;;az et dans rinilustrif éli(trii|Ue. En inaidre coin-

lubritiant, ixnidn- de toilette, peinture, et une l'onie d autres jietits usag..«». Ce-

pendant ia variété la j>lus im))ortante de talc est celle a^-ant une texture fibreu-

se ou schisteuse. F..a première i|ui porte le nom de lini-'Mrliicrili tst exploitée

sur UJie très j;rande échelle à (Jouverneur, Ktat de New- York, d'où \me .piuntité

de 71,100 tonnes d'\nie valeur de de ?»)l.'),:i.')0()0 a été exjjélié en 11»02 spécia-

lement jKJur être employé dans la manulactin-e de papier.

Nous avons, dans les cantons de l'Kst. une variété schisttuse de ce produit

ayant une couleur vert olive clair et ijuc j'ai sijjnalé il y a lon^'teuips comme ap-

te à remplir le même objet.

l'n déj>ot important existe sur les lots du cadastre fi.Sl, t(.s:i. US-i, (is.") du
ranjj du chemin ( "raij; dans le canton Ireland, comt»'- de Mé^^jintic, et a été déve-

lopjjé i)ar une compajjnie en voie d'organisation, (pii doit juemln le nom de Tin

Mej/antii- Titli- l'o. et est représenté par M. C. V. M. Temple et autres, de To-

ronto. Des prospects de i(Ueli|Ues pieds de profondeur ont été faits sur cette

propriété et les indications .sont considérées connne satisfaisantes. Queli|Ues ton-

nes en ont été extraites, mais rien n'a ét'i expt'dit'. Le point d'expediticin sera

la station du lac Xoir ((,». ('. \{y ), k neuf milles de la mine, par de l'ons eliemins

\ai compagnie se prnposi' d'inslaller des machines pour piilvé'i JNer sur jilace ce

praluit i|ui pourra être employé au Canada ou exiiortiv Kn liKl."). il en a été

importé au Canada (JM7 tonnes valant â<7,ti7(J.OO.

PHOSPHATE

M. J. F. Higginson. gérant de la Capelton Chemical & Fertilizer Co., (pii

opère à Buckingham, nous informe que environ 575 tonnes de phosphate d'une

valeur de $4,025.00 ont été utilisées par sa compagnie. I^a plus grosse partie

venant de la mine de mica de Blackburn Bros et le reste de petits producteurs.

^1

1
i

i
'à
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ORAPHITE

Ia\ iiianiitHctiirc ilii ^rnpliito a peu piogreW' durant InniK-c, i|iioii|ue do
noinhreum'.s [MirHoiine» ait>nl fait dcn nrlicicheH et <\vh truvaJix mir dirtV-rentM dé-

lK)».s (ii; ;jiH|)liitt'. liaiiH lu ciihtiin Joly, coiiit.' d'Ottiiwa. iiiu" «)r;,'aiiiHtttioii locale

Hons lu iKiiii de Ir'XjuoiH Gntpfiilf Si/iulinitf, de IjiUlle, a luit dcM pro.HpeoiM sur

uiu' diwuverte n'-CL-ntc de ^ntphite ; elle mpp «rtc avoir cicum- jum(|u ii de» pro-

fondom-H de 5 à 12' et avoir trcuvr des vuiiieH de (,'rttpliiti' pur di- l n ti pouce».

Lfs travaux hc continuent.

A CaluiiH't, lu Citluvul Mmin;/ ,( Millln;! GrK/ikif'Cii. a développé la

mim; HitiU'c sur le lot Iti des II.- et 111.' ran;;s <!.• (îivnville, eointé d'Ar^jentiuil.

et a extrait une atwiv. ;;riiiide i|uantitt' de minerai. La coinpai,'nie e.st en train

do construire un moulin j)our traiter ces pruduit.s, l'iic trentaine dliommcH ont
été employés pendant cini| mois.

A HucKii);;liam, la r.uckin;,'li)im firapliile Ci> a travaillé une partie de l'an-

née et une rtrtaine i|uantité do (iraphite a été expédié aux Ktats-llni". Cette

compajiiiie oj.ire sur le lot l!)c du Ville run;,' de Huckinj,diam et a transformé

le moulin de l'ancienne compagnie Walker.

I^a Diamanil Grufihite ('<>. a travaillé avec une vinj,'taine d lioimncs sur le

lot 14 du Xe raTi;: de Huckin}.'haui et a extrait t|Uelc|Ues centaines do tonnes de

minerai l'n moulin doit être construit .sur cette proprié-té.

D'autres travaux ont au.ssi été faits dans les environs de Buckingliam, mais
nous^n'avons pas ilinformations, tout en comprenant «pi'ils sont faits sur une
mine appelée IMlr Aline, à trois milles à l'Est de Huckin;;liam.

Il a aussi été fait des travaux préparatoires à une exploitation consistant

en un puits de t|uarante pieds sur la mine des lots 1.'), Il» et 17 du IVe ran;;

il Amiierst, comté d'tJtlawa.

Ainsi (ju'on le voit, un grard nombre (l'Iiommes ont été employés par
cette industrie pendant 1 année, soit environ (juatre-vingt. l'ne certaine (pian-

tite de minerai a été extrait et sera >ans d(»ute truiti' la saison prochuine, mais
les rapports ne signalent r|ue les expéditions de ceiit-\ ingt-cinq toiuies, valant

?8,300.00.
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QAZ NATUREL COnBUSTIBLE

ïji <'iinnili<in Ou: nml OU ('i>. parult avoir mi)* en pxjiluittttion i('';;iili»'re

le j;a/, naturul ilu la valli-c du Suint-Liuri-iit, iiotiiiiiiiM'iitdaiis lrtn-j;i(m île I^juin-

villo Ct'tlo compa^nif rap|K)itt! avoir l'ait iIi-h H<imla;;i'H iIuhn lu riK'iii inIcH pro-

foiiilturs (lu IHO il 'JÔO' et y avoir ohti'im «lu ya/. houh une forte pri-Ksion. i|ui

tst alors trmi>t|Kirti- |)ar iKh li;;iies de tuyaux aux villa;,"-* voi>tiiiM. La loiupa-

;jiiie a une douzai»i> de jmitu productiurn et a poH.- um; liyne de deux milles de

tuyaux de deux poucen à Saint riirimlM', uii>' «le sept milles it demi i\v ti()iH|M)a-

ii'M à Vaui.iihiclii' et une ilc neuf milles et diini lie nuatrc pouces à Lnuinville.

KUe est de jduM en train d'en l'tahlir une de treize milles de huit jKiuces ipii sera

rendue à Trois-HiviéreH xer» le milieu de I Ttt'. \m compaj^nie prêteur! iK)Uvoir

disposer maintenant de .'100,000 pieds cul»-s par j.iur et les prix demandes à

'rrois-Hi\ ières seront de vin^jt cents pour les Witisscs puljlii|Ues, viii;;t-eini| cent.s

pour les uianufaelures et trente cents pour les purtieuliers par 1.000 pie<lseubes.

La cnnipa^tnie si> pro]K)se «Tailleurs de iléviloppcr la production en citiisant «le

nouveaux puits.

Ues travaux de ri«lierclies pour \nv/. naturel ont aussi et»'- faits ilans les en-

virons de Saint-IIyaiinthe, mais nous n'en c )iuiaissonN pas les résultats.

DIVERS

Il n'a pas «'té proiluit de feldspath ni de l)aryte, cette année, et il n'est pivs

à notre connaissance i|U'il se soit rien fait d'important [)our la molylidénite.

Hien non plus à sij^naUr })'jur l'utilisation de la tourbe.

CIMENT PORTLAND

Deux compagnies ont manufacturé du ciment Portlan<l «lans la («rovince.

Li International l'ortland Cément Co., à Hnll, et M. .l.-M Mor;;an. à la L«)ni,'»ie-

l'uinte, i)rès Montréal. i|ui a transporté ses propriétés à la Kordwiek ("o., .") Nas-

sau Street, New-Vork. Ces deux compa;;nie8 emploient le procédé fec <t utili-

sent comme matériel le calcaire de Trenton et larjtile i|ui .se trouve sur l'endroit

même de leur exploitation.

Le cimeni préparé est exclusivement employt- au Canaila. La pnxluction

pour l'année a été de 405,10:^ baril», valant !f(i2.5..'J70. Trois cents ouvriers ont

lié employés toute l'année recevant en salaires uueHunuue de ï^ 130,000.00.
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MATERIAUX DE CONSTRUCTION

Il n'y a rien de spécial à signaler au sujet de ces matériaux : l'ardoise et
les pierres à dalles, ainsi que les granités, ont été exploités comme l'année der-
nière, et la même remarque s'applique aux pierres de construc'^ioo. à la brique
et à la pierre à chaux. Comme il es* très difficile de suivre de près ces indus-
tries g" sont représentées par un grand nombre de petits producteurs, nous
avons pris les chiffres suivants dans les tableaux du recensement de 1901.

GRANITE

Carrières
j 2

<^'"^'"e's 653
Salaire payé $238.761
(iranite expédié 51,873 verges cubes
Valeur du granité $560,236

PIERRE CALCAIRE

Carrières 26
Ouvriers gjg '

Salaire payé $155,882
Calcaire expédié 97J10 verges cubes
^''^'^"•"

$223.580
Biocaille expédiée

. . .35,850 tonnes
^''*'«"''

$15,000

ARQILE

Carrières
jjq

'>"^''ers
I,4(j2

Salaire payé $300,062
Bri(|uc commune yO millions
^''''«"''

$493,000
Brique vitrifiée

j million
^*''^»'' $11,000
Brique pressée 3j millions

^['^'''"" $21,000
Tuyaux et poterie, valeur $270,000
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CHAUX

Nombre do fours 53
Ouvriers 124
Salaire payé 843,500
Quantité vendue (iniiiots) 556,000

Valeur g9«,000
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Tableau résumant la production des mines dans la

province de Québec, pour l'année içoô

NATURE DES MINERAIS

(Toïiues de 2,000 Ibs.)

Minerai de fer des marais. . .

Fer chromé
IMinerai de cuivre

Amiante
Asbe-stic

Mica (livres)

( )cre eaifinée

l'iiosphate

(îraphite

Ardoise (s<|iiare)

Pierres à dalles (verjjes earrées)

Ciment (barils)

(îranite (vcrjjes cubes)

Chaux (minots)

Brii|uea

Tuyaux et poteries

Pierres calcaires (verjjes cubes)

Totaux

Salaires

payés

22000
.S7200

!»5000

747G00i

Nombre
d'ouvriers

120
110
250

1 «CjO

12000

1558.S2

182!)443

5(i|

2;woo K\
KiOOO 60
1700 «

l.'iliOOO :{oo

2:w7(n (iôs

H.SÔOO 124
îiOOOOO 1462

515

5079

Quantités

expédiées

on
utilisées

1«8>SI

8)Hi l

:i2r)27

(il «7 5

21119

19(i2

575
125

54(i9

2400
40510.S

5187;}

55()()00

94000000

97710

Valeur

brute

(J117.->

!»18;U

17()G8I

214.S(55;;

1887."

l(i88,S7

l!Ki20

402')

8,S0()

2444(i

2050
625570
5(i02:Hi

96000
52500O
2700(»o

22:1580

50 199;} 2



— 51 —

En résumé, pour l'année 1 !)()«. lu valeur totale .les produits minéraux ex-
traits et expédiés a été de .*5,()l!).i).S2.(.(.. la vale.ir étant prise ù la mine pour le
produit brut où ayant suhi une classification préalable pour le rendre propre à
l'usage ou à la vente. Ainsi lamiante est Compté .,n partir à l'état de fibre, le
chrome en partie concentré, le mica en partie " tliumb trimmed " ou "split",
l'ocre calcinée. l'our les matéiianx de construction, on ne peut «uére considérer
comme produit marchand rari,Nle on la pierre à chaux, mais le ciment, la chaux,
les bri(iues, les tuyaux, etc.

Comme ch.uiue province a une manière spéciale d'estimer la valeur des pro-
duits miniers, on ne peut pas pivndse les totaux comme l.a.se de comparaison,
mais seulement les chiHies sépares pour chai|Ue article.

On devra de y.lus reman|uer <|He certains de ces produits sont manufactu-
res dans la province et prati-iuement leur manuracture ajoute à lu valeur de no-
tre in.lnstiie minière et metallui-i,,.!... ainsi le minerai de iVr est tout translor-
nu. en tonte à lîadi.ur et à Drummondville, une partie du chrome est traité pour
lerrcK-hromeà lîucUiMKham, une partie du minerai de cuivre est traité pour
acidesulluri.,u,. etpourmatteàCapelton. le phosphate est transformé eu su-
per.sphosphate à ljuckin<;ham

Dans le total précédent n'est pas compris non plus le ir,xy. combustible ([ui
commence à prendre une certaine valeur, ni les eaux minérales.

moi

r>,f.,SO ouvriers ont été employés pour .les périodes variant ,1e cin., à douze
s et ont re(,u des salaires représentés par une somme de S!l,«2'J,44a

D'après les ia,)ports re.;us, sept hommes ont été tués pendant l'année et ci
ble.'^.sés séri.'U.seineiit.

nq

II a .'té produit cette ann.'e

7.H5I toniiiîs .le fonte .m charbon de bois valant $177,(i4;i

374 tonnes de inattes de cuivre .... (j.OOO
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LEGISLATION

Des changements importants ont été faits à la loi des mines dans le but

d'en faciliter l'application, mais sana en changer le principe.

Le 7 février 1907 uti ordre en conseil a été passé classant tous les miné-

raux, sauf les matériaux de construction, comme métaux supérieurs. Le prix

des terrains miniers a été modifié comme suit : les métaux supérieurs, ?10 l'acre,

à plus de vingt milles d'un chemin de fer et ?20 à moins de cette distance. Les

métaux inférieurs, respectivement ?2 et ?4. L'honoraire des permis d'exploita-

tion a été porté à !?1(>.

Un amendement à la Loi des Mines, pré'^enté au Parlement, est devenu en

force ù dater du 2.S mars. Il fixe le maximum de terrain à accorder sous per-

mis d'exploration à une même personne dans un rayon de cent milles à vingt-

cini| milles carrés ou à trente lots de cent acres. Il ne peut être vendu à une

même personne plus de (juatre cents acres de terrain minier dans une même

année dans un rayon de cent milles. Les exploitants ou propriétaires de métaux

inférieurs en vertu de patentée minières ont le premier droit à l'achat de métaux

supérieurs. Un honoraire de $10 est requis jjour l'enregistrement de tout trans-

port de droit de mine.

AVIS AUX PROSPECTEURS

Toute demande de permis d'exploration ou d'exploitation ou d'achat doit

être accompagnée de l'honoraire requis et donner une désignation ou une descrip-

tion exacte du terrain ; la demande et le chè(|ue sont adressés au nom de l'Ho-

norable Ministre des Mines. Des rapports doivent être fournis à l'expiration

des permis.

1
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Liste des compagnies minières dans la province de

Québec, e7i opération , ou susceptibles de pro-

duire, avec leurs adresses

5ABLE MAGNETIQUE

Québec Iran Ore Co., 75 rue St-Pierre, Québec.

H. C. Boasé, 112 rue St-Pierre, Québec.

W. Roh ;'-tson, 233 rue St-Jacquee, Montréal.

PRODUCTION DE FONTE OU CHARBON DE BOIS

Cana'la Iron Furnace Co., Canada Life lîlJg., Montréal.

John McDoufjall & Co., 597 rue William, Montréal.

FER TITANE

G. Gafjnon, 87 rue Artillerie, Québec.

OCRE

Canala Paint Co, Ltd., 572 rue William, Montréal.

Champlain (Jxyde Co., Lucien Carriynan, Trois-Uivières.

Thomas Argall, Trois-Rivièros.

FER CHROME

Black Lako Chromo & Asbestoa Ce, Bhvck Lake.

American Chrome Co. (Tiie), Black Lake.

Star Chrome Co., Colraino.

Canadien Chrome Co., St- Hyacinthe.

King Bros' Co., Thetford Mines.

CUIVRE

Eustis Mining Co., Enstis.

Nichol's Chemical Co., Ltd., Capelton.

J. McCaw, Sherbrooke.
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0. E. Stuitli, Sherbrooke.

A. O. Norton, "iSO me t'ongross, Boston Muas., E. U.

Dr A. F. Fo8s, Leniioxx il!e.

PLOHB

British Canadian Lcad Co., Ltd., Lake Temiscaming.

N. McCuaig, Hryson.

OR

KIng of Ihe Nortli Mining Co., Mùntreal.

(Jilbert Hiver (iold Field.s Co., Ltd., St. François.

C'.-A. Parsons, Sotitli Diidswell.

Louis Matliicu & Cie, lieaucoville.

Louis (Jendrt'iUi, Jersey Mills.

CE. Kennedy, Beebe Plaiu.

GRAPHITE

Diamond Graphite Co., Buekiiighani.

Buckiugiuini (iraphite Co., Buckingham.

Calumet Mining niid Milling (Jraphite Co., Calumet.

flANOANESE

Mngdalen Tslands Co., 02 rue Saint-Pierre, Québec.

AMIANTE

Bell Asbcstos Co., Lt.l., Thetford .Mines.

King Bros.' Mine, 'l'IiLtford Mines

Johnson Asbistus Co., Thetl'ord Mines.

Beaver Asbestos Co., TJK'tford Mine.s.

American Aslx-stos Co., Ltd., lilack I.rfike.

Standard Aslwstos Co., Ltd., Black Lake.

Dominion Asbestos Co., Ltd.. Bback Lake.

Union Asbestos Mine, f{|;ick Luke.

Megantie Asbestos Co., Black Lake.

James Reed, Reedsdale

Broughlon Aslx;sitos Fibre Co., Ltd., Eiwt Broughton.
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Québec Aslx'stos Co.. Kast Brou<,'hton.

Eastern Towiishiph Asbi-stos Co., East Broughton.

AsbestoH Mining and Miinufacturing Co., Clnysotile.

Aslwhtos and Asbostic Co., Danville.

K.-H. Martin, New-York, E.-IT.

Colraine Asbestoa and Exploration Co., Ltd., Colraine Station.

Premier Mining Co., Colraine Station.

Beauceville Asbestos Co., lîuauce\ ille.

Ottawa Asbestos Mining Co., Beauceville.

MICA

Wallingi'ord Mica an 1 Mining Co., 41 rue Duke, Ottawa.

Blttckburn P>ros., 40 rue Sussex, Ottawa.

VVellingfoni Bros., Ltd., 24 Central Chambers, Ottawa.

Fortin •>«: <iravelle, llnli.

General Electric Co. rue Isabelle, Ottawa.

I^urentides Mica Co., coin des rues Bridge et Qneen, Ottawa.

Yavassour Mining Association, E.-F. Xellis, Ottawa.

Cornet Mica Co., :}98 rue Wellington, Ottawa.

Lila Mining Co., D. L. McLean, .'> rue Sparks, Ottawa.

Allan (iold Uec-fs Co., Ltd., Victoria Clianibers, Ottawa.

Webster l'y: Co., 274 rue Stewart, Ottawa

Thomas .). Watters, Metropolitan Building, Ottawa.

Brown lîros, Cantley.

I.«wis MacLaurin, Kasi Templeton.

Uieliarfl Moore, Fiekanock.

.Uisluia Ellard, l'ickanock.

(!len Almond Mica ^^l: Mining Co., Buckingliam.

Kent Bros, Kingston, Ont.

Henry F Flynn, Maniwaki.

Chabot & Cie., Ottawa.

(Jatineau Vallev Mica Co., HuU.

ACHETEURS DE MICA

Lauren<idea Mica Co., Ltd., Bridge & Queen St., Ottawa.

Eugène Munsell & Cie., 332 rue Wellington, Ottawa.

^^
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1

General Electric Co., rue Isalwlle, Ottawa.

WebsttT & Co., 274 rue Stew^irt. Ottawa.

F. D. Moore, ;J54 rue Wellington, Ottawa.

TALC

C. V. M. Temple, 17.5 Spadina Road, Toronto, Ont'

PHOSPHATE

J. F Higginson, Bnckinghain.

FELDSPATH

W. A. Ailan, Victoria Clmmbers, Ottawa, Ont.

CAZ NATUREL COMBUSTIBLE

Canadian Gaz & Oil Co., Louisville. Co. Ma.skinongé.

SULFATE DE BARYTE

Canada l'ainl a., .572 rue William, Montréal.

tOURBE

Impérial Light, Heat & Power Oo. Ltd., Livorpool, Londoa Si Globo
Building, Montréal.

ARDOISE

Rockland State Quarry, New Rockland.

PIERRE A DALLE

F. R. Bishop, Bishop's Crossing Co., Wolfe.

CIHENT

Thoma.s M. .Morgan, Longue Pointe.

International Portland Cernent Co. Ltd., HuU.
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Stansteiid Ciranite Qnarries Co., Ltd., Beebe Plain, Co. Stanstead.

S.-B. Norton, Beel)0 Plain.

James Brodie, ( Jraiiitville, Co. Stanstead.

The Whitton (Jranite Quarry Co., St-Victor de TrinR

M. Fitzjjerald, Sainte-Côcilc, Co. Coinpton.

Jean Voyer & fils, lliviJ>re à Pierro, Co. Portneuf.

JoKeph Perron, Riviôre à Pierre.

M. P. Davis, 4H Central Chaiiibers, Ottawa.

J. Brunet (I^urentian (Jranite Quarry), Côte du^ Neiges, Montréal.

J.-A. Nadeuu, Iberville.

BRIQUES.— (Les principales compagnies

Thos. W. Peel & Co., Montréal.

J. Brunet À; Cio., Montréal

Clis. Sheppard & Son, Montréal.

Joseph Bernier, Montréal.

Joseph Descarrics, Montréal.

Laprairie lirick Co., Lapruirie.

Narcisse Biais, Québec.

Frs. lirenon, Quehne.

Paradis & Létourneaii, Quéhoe.

I^liberté et Fils, Saint-Jean Doschaillons, Co. Lotbiniènv

Victor Ch.irland, Saint-Jean Descliaillons.

]).-«!. Looniis À: Son, Sherbrooke.

Eastern Town.ships Brick and Manufacturing Co., Shnbrooke.

CHAUX. (Les principales compagnies)

Dominion Linjc Co., Sherbrooke.

Cyrille (iervaix. Montréal

Olivier Limoges, Montréal.

Montréal Lime Co., Montréal.
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Compasnfes utilisant cerUIns produits des mines pour être manufacturés

dans la province,

Tlie Electric Réduction Co. Ltd., Buckiiij;haiii (ferroclirome et iiliosphore).

The Chemical iind Fertiliner ('a, Mucl4inj,'hani (Snperpliospiuitv-).

Mica Hoiler t'ofierinj; Vo. Ltd., 02, Ann Street, Montréal.

Electre Manganèse Hcduction Co., Shawcnegaii.

Standard Chemical Co., Coaticook (Acétate de cimnx).

Tfie Standard Drdin l'ipt- Co. Ltd., Saint-Jean d'Hébertville.

C-K. Dubord, BeaujKirt, (Terre réfractaireV

(îeo. Bt''!an(;fr, lîeauport, (Terre réfrnrtaire).

The Montréal Terra Cotta Co., Ltd., Maiaonneuvo.

Il convient d'ajouter à la ii.ste précédente des cf>mpa<;nies récemment orga-

nisées pour s'intéresser an.x mines de notre province ou simplement pour pros-

pecter, et ipii, <|uoi(|uo ne pnxlui.snnt pas encore, sont au moins en partie desti-

nées à jouer un rôle important dans le développement de nos ^indiistries miné-
rales.

The Chi ogomo Gold and Asbe.stos Co. Lid., 171 St. James Str., Moatréul.

The Kinjr of the Xorth Mininj; Co. Ltd., Montréal.

The Krt;;le Minincr Co., Rock Ishind, P. if.

The Jessie Fra.ser Coppcr Mininij Co., Niagara Falls, Ont.

The Dominion Prospeeting and Mining Co., Montréal.

The Tilbury iind Temiscaming Silver .Mining ,vnd Development Co., Ville-
Marie.

The Manhattan (^)l)alt Mining Co. of (jhiehec, Ncw-Voik, ('. S A.

The Inter-lVovincial .Mining Co., Toronto.

Ces compagnies ont été incorporées ou enregistrées d'après lus lois du la

province de Québec pendant l'année, mais d'autres compagnies ou syndicats sont

à s'organiser et nous donnons les noms de (|ueli|ues-unes (pii .sont veaus à notre
connaissance :

The Cobalt Nugget Silver Co., Ltd., Ville-Marie, prospecte dans Fabre.

The Raven Lake (Jold & Copper Mining Co. Ltd., Hull, prospecte t

tiac.

The Irofiuois Graphite Syndicale, Labelle, prospecte dans Joly.
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Tlie Northoni Québec Mining and Development Syndicate, Québec, proH-

pecte à Chibo^oino.

Ti»' Xorth Cobalt Minin;; Co, Ville-Marie, proHpecti- dans Fiihre.

Tlu' InttT-l'roviticial Miiiiiijj Co, Ltd., Toronto, prospecte dans l'ontinc.

Tlie (îreat Northern Oold FieldH Co., Montréal, prospecte dans l'ontiac et

Chibogomo.

la

l!lt

tre
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MILTON-L HERSEY. M. Se.. CHIMISTE DU GOUVERNEMENT, P <^

171, Rue St-Jacijues. Montréal.

Tt'Iéplione (longue diNtance) Main 252.

Il

Il »

TARIF DES ESSAIS ET ANALYSES

4 ''cliAntillons ou
luoiii'tà l«fi)i<i,

chai|ue

Or *1.00.

A'K-nt 1.00.

( )!• et argent 1 00

.

Cuivre 1,00.

Plomb 1.2.").

'/'inc lîiO.

Nickwl 2 00

.

Arspiiic '.i.OO.

Manganèse 2 00

,

Clirome 2.00

.

Anlimoiiie 2.00.

liismutli 2.00.

Hi)i-ium

Fnr (métallique)

Phosfihore

Titane

.Soufre

1.00.

qualit»? 1.00.
du minerai 2.00.

d« fer l..-)0.

\.r>0.

A'umine L.'iO.

<)»ide de fer 1.00.

Chaux I..")0.

Maijnésie 1.50

.

(îrapiiitc 1.50.

Humidité 0.25

.

Kau i-ombini'e 0.50.

Matière iu»i'>luble . , 0.50

.

Plu» de 4 ëchantil-

lonM, à la fuit,

chaque.

.?Ô.90

. 0.f»0

0.90

O.'JO

1.13

.35

80

80

80

80

.80

.80

90
90
80
.•J5

.•i5

.15

90

1 ;55

1..15

I..15

0.25

0.50

0..50

IDENTIFICATION DES HINERAUX

Le laboratoire e^t en mcHure de faire rapport sur les échantillons et d'en
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a„nn«r U J.'Hcnption. iiumï bien c,a'il e^t po«.ible de l- faire, par deneHnam .,n«-

lilHlifH pni'iininaire». .ivi-c Ioh compostis m.'t*lli.|UeH pr.jbablos et k valeur corn-

menialu de réchantillon, iiu taux nominal do 25 ct«.

Delerminiilion de la ralioactivité d'un minerai ?'<><>

Coiwlatalion de la prôsuuco du Itadiuui !* '>0

itii-

eu
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Kivière Harricanaw (en bas du Lac Askikwaj

l.jic Askikwaj





Rivière Harricana>v

Rivière Marr;cîiiia%\





Cache N« 9 du Transcontinental. Rivière Newapitechin

Kaie (les Ouinxe





Rapide du lac Ohitoka

Hauteur des terres, à l'Kst du lac Newagama





Kivière Harricaiiaw. I.ac OhalskI

Rivière Whit»? Fish. Camp 'loherly





Rivière P«ter Bnmn

Cache No. H du Transcontinental, près du 1er rapide

de la rivière Harricanaw





Rivière Harricanaw, en b«* du 1er rapide.

l^c Abittibl. H. B. Poste et flisslon




